
JOSEPH-CLEMENT BAVIERE
PRINCE-EVEQUE

(1671-1723)

pres le lıvre remarquable de TUNO EMOULIN, olitique el

CTOYANCES reliQgieuses d’un eveque el prince de 1e26€, Joseph-Clement de
Bayvıere (1694-1723), SOocı1ete des Bıblıophiles de Liege, Liege, 1983, 407

auraıt CTOITe qu«cC recherche singulıer veque e_
raıt. ependant, 11 m a semble qu 'ı euxX po1lnts quı devralent etre
davantage m1s lumiere: SCS presences la COUT de France eft sonN antı-
Jansen1sme.

PRESENCES CO FRANCE

En la che bıblıographıie eft Nn y rencContran pas les Me-
MoOLreSs de duc de Saint-Simon’. mauvalse angue, y al voulu consul-
ter Cecs derniers. Maıs aussı1ıtöt, ] al constate combiıen, dans les editions
COUuTran(tes, faute d’index approprIie, al est ficıle de 'Ouver les quı

nNnOofre heros; Je les presenteral 1C1, accompagnes de quelques
introductoires ef explicatıves.

I1 s’agıra ONC des presences SUCCESSIVES Parıs- Versailles des
euxX freres electeurs YJuC Salınt-Sımon designe ’electeur de Bavıere’
(Maxıiımilien-Emmanuel) elil ’electeur de Cologne (Joseph-Clement)“.

FEn ©  er Ces EeuxX freres inseparables, du MO1Ns quant leurs inte-
rets famılı1aux, paralssalent meme quelquefo1s ensemble Parıs, Versaıil-

* Les Memotres de S AINT-SIMON sont abon!  ment C1Ites JADIN SOM

1MDO OUVIaßC. L Europe debut du X VL sıecle. Correspondance du baron Karg
de Bebenbourg, chancelıer du prince-&veque Liege, Joseph-Clement Bayvıere, vol.,
Bruxelles, 1968; maıl: ıls Nn y qu ä identifier les PDETSONNASCS mentionnes dans ceite
correspondance.

Sur CCcs euxX fre alne Maxımılıen-Marıe-Emmanuel, miılıtaiıre renomme dans
jJeunesse, IN general de Charles Bruxelles (1692-1706), el le cade:! Jo-

seph-Clement 1} exıiste Ul lıtterature; toutefo1s, ] suffira de ICI
Demoulın el Jadın.
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les el dans les eNnvIirons. Ils etajlent amenes d’abord leurs lens de
parente. Appartenant unec haute famılle de vleille souche, ils avalent des
affınıtes AVOC les europeennes, speclalement aVCC Cce de France?.
Par exemple, leur SUOCUT Marie-Anne-Christine (1660-1690) fut l’epouse du
Tand Dauphıin, ei pere de TrO1S, jamaıs ro1l la mere des uCcCs de
Bourgogne, d’AnJjou (devenu Phılıppe d’Espagne) ei de BeITy, la grand-
mere du futur Lou1s 8L consequent, apparentee auxX nombreux
Bourbons legıtımes ef legitimes. De plus, leur mere Adelaide-Henriette
de Savole (1636-1679), iıls furent aITIere-COUSINS de Marlile-  elaıde
de Savole, l’epouse du duc de ourgogne, le petit dauphın D bon droit,
1706, lors de leur premiere presence ersaulles, LouIls XIV pouvaıt les
accueillır 6i les l’aıse, leur dısant "VvOous etes 11n

ependant, CCcs euX electeurs avalent d’autres ra1sons DOUI faıre
des apparıt1ons Parıs ef Versailles. Us etalent bavaroı1s; leurs
appartenan ”Empire, ıls avalent des hens StIT1ICIS AVCC les absbourg.
Maximilien-Emmanuel avaıt meme epouse unec nılle de l’empereur Leopold
L, Marıe-Antoinette (1669-1692). Il etaıt entre servıce de Charles 1{1
d’Espagne, COINMIC general Tuxelles (1692-1701), AVOCC 1’es-
DO1L blentöt decu JuC SOI fils (quı INOUIT2A 1699 äge de euxX ans)
heriteraıt les Pays-Bas espagnols.

Au deb des SUCIICS de SUuCCESSION d’Espagne, pPOuUSSESs les C1r-
CONSLaNCES, les euX electeurs abandonnent le partı de l’empereur, POUI
embrasser celu1 de Lou1l1s XIV, plus PTOMETtEUT. Cette defection leur Coute-

cher, VIEUX rol n etant plus vaınqueur COMINMMIC autrefo1s. Ils dojvent
quitter leurs chäteaux ei leurs chercher asıle dans le nord de la
France e{ Vvivre de la generosıte de Louils De SOM cOte, le Pape
Clement XL sentant plus fort devant les electeurs redults 1’ımpulssan-

devıent intransıgeant l’e  ; M 4i  gard du prince-e&veque quı depu1s vingt ans,
tarde regl AVCC le dro1it Canon el les decrets de Irente.
Dorenavant les dıspenses romaınes prolongeront plus; Joseph-Cle-
mMent volt place devant le cho1x: le L’abdicatıion. Cette alterna-
tive CONCEINC QauUSsSsı d’autres PETSONNCS, Lou1s ALV, quı craıint de VOIFr
Cologne el l16ge SUCCESSCUT MmMoO1ns vassal;: 1 ’electeur aıne, qu1 veut

les s1eges de Cologne el de Jege COIMIMNMIC des aAaDaNasCS heredi-
taıres de la Maıson de Bavıere: meme adame Fugger, 1’amıe de Joseph-
Clement, voyant evincee Un cafetiere, desormaıs pleine de TaNnNCUNGC,
le DOUSSC Se connaılssant, l’eveque sombre dans 1’iındecısıion. Sa
seule echappatoire est unc antıeme nouvelle dıspense romaıne. (Yest Vral,
des EXCUSCS 11 n en plus guere. En tOut CaS, l peuL plus faıre aloı1r

Genealogıe des erlauchten Stammhauses Wittelsbach, Wiıen, 1870
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l’argument qu eventuellement, SON un1ıque frere SaJmnlSs descendants, il
evra S’OCCuper de la urvivance de la amılle bavaro1se; remarIıe, frere
est devenu pere ®  une nombreuse progeniture”. Neanmoins, Joseph-Cle-
ment OSC FTeCOUTIT SCICOIC unec fO1s DaDe Au deb: de maı 1705, 11 dele-
ZUC SOM chancelıer Karg ersaıilles, DOUI obtenir ”’appul royal la CO
romaine”). e  ( le a0ut sulvant, le pPapc donne ela1ı valable
DOUTI 1’annee 1706, mal faıt explicıtement qJu«C SCTIa desor-
mals le LOUL dernier:; l’avenır, Samllıs pardon, SCTa le SaCIC abdıca-
tion!

Joseph-Clement retombe ONC dans L’ındetermıination. est VTaı
YJuC, depuls sSsoON arTrıvee 1704, 11 subıt L’ıinfÄiuence relıgıeuse de
Fenelon, le fameux archeveque de Cambrai  6 I9} s’est engage deJä dans la
ole du sacerdoce. Du a0o0ut a0ut 1706, l faıt ans ]’abbaye de
Looz, SOUS la dırection de Fenelon, UunNcC retraıte ont SCS attestent le
Serleux. aout, SOI1Tr du dernier ]Jour, 1l ecrtIt

"Pour finir, onsummatum est. Oul, J al termine INeEeSs Joles mondaınes, el Je
prive seulement d’un m perdu i du mol de contrıtion; cependant

Je tremble de devoır Elle DOUT OUJOUrS D 1’ordinatıon. Oh Dieu,
egardez peine S1 VOUS m aıdez Je SU1S perdu Maıs aussı OUT! que
cela devienne, Je donne VOous dans la conflance qu«c dans VOS mMaıns
INON SCTa perdue Domine laborem et dolorem IMeum Consıdera.
Omnıia maJlorem De1l glorıam/

Devant CCS sentiments de contrition, Fenelon perd DaSs de
Aussıtot l contere penitent les Ordres mineurs, el le 15 a0ut meme le
sous-diaconat, quı devraıt etre SU1VI SN tarder des ordres majJeurs
ei du

Maıs une Crise intervient plutöt est deJä intervenue, des le
aout, OI!  and ecrTI1t SOM Irere, le prlant nde pas divulguer SON

De la olonaıse Therese-Cunegonde Sobijeska (qu’’ıl CDOUSsa Maxımilien-
Emmanuel eut eme dıx enfants, dont CINDECICUT (Charles VIIL, de e-
Therese), el tro1s eveques (de unster, de Cologne et de Liege). (t. Genealo-
gle, 14-80

5 JADIN, L En moment-lä, Joseph-Clement venaıt ‘apprendre que
Ouls AIV, VOU. le SaCTIC, "avaıt reproche mechamment el iermes violents
esse Fugger I5  eire la ‚AUSC des hesitations de 35  Jlecteur dans la vIie sacerdo-
tale. I] DOUVAI! PITOUVETI des es qu  elle n etar ren dans ceite sıtuatıon”; 1.C.
En effet, la Lilloıse avaıt remplace COMLESSE, ei UNG, celle-cC1 le DOUSSal
SAaCITIC

Voıir BRAGARD, Fenelon, Joseph-Clement de Bavıere le Jansenisme 1e2e,
S1IN

Revue d'’historire ecclesiastique, (1948) 473-494; cir. DEMOULIN JADIN,

Al  9 Gewissenskämpfe eines geistlichen Fürsten der Barockzeit, dans
Bonner Zeıitschrıft für Theologie und Seelsorge, (1929)B
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etat, 11 craint la reaction de Fenelon"®. De quel etat s’agıt-ıl? Madame
de Ruysbeck est 1NOUVCAaU enceinte”?. Naturellement elle Qaussı]ı
unc crise devant 1' ınduence eft l’entreprise de Fenelon. Sa crise COINMU-

nıque irere, 1’ordonnant, ordiınand. Elle condult meme VOYasc
Parıs

Le premier VOYaASE Parıs (1 7006)

Au mMoOoment le plus deprimant de 1e, le prince-eveque reco1lt
conseıil apprec1able de la de Gaetano Bonomo, confesseur de Maxı1m1i-
ien-Emmanuel'®. Ce Jesulte avlse, voulant Sans doute, VUuC du sacerdo-

ecarter l’Eveque de maitresse 11101Se, exploite le Caractere theatr:
de ] ' interesse. Pourquoi l’eveque transe rendraıt-ıl pas Rome
DOUI SOM Cas de consciıence particuliıer Papc personne?
Certainement, 16 bon DaDC Clement XI le TIECEVTA volontiers, Iu1 donnera le
meı1lleur des conseıls, ei eventuellement l SCI a meme heureux de lu1 COIMN-

ferer personnellement, SO1t Rome, so1t sanctuaire marıal de Lorette, le
ei PDOUTquO1 pas le chapeau cardinalice!. Vu SOM caractere

porte theätral, Joseph-Clement mord dans l’appät. Il almeraıt biıen aDDa-
raitre, auxX grandes ceremonI1es, de TOUSC etu el une haute mıiıtre
quı releveraıt Stature efi cacherait (ou ses) bosse(s) Aux fraıs de
Lou1s XIV *, 11 prendra OnC des "vacances romaılines”. I9l} AVOEC une

sulte nombreuse, S’arretera Parıs, Versailles, Fontainebleau:; PasSsScCTaA
Venise, visıtera orence SUCUI, l’epouse de eraınan:! de Medicıs;

1l aITıvera Rome de novembre, OU, selon L’avıs du PaDC, il ICCE-

so1t NOUVCAaUuU delaı, So1t le el le chapeau cardınalice. Au
11 MAaNqucTA pas de PaSSCI Lorette!>

Aınsı, le septembre 1706, mMOoO1s apres le Ssous-dıaconat, 11
quıitte iılle, SOM fıls ei la 11101se enceınte. Entoure de 18 compagnons’“,

DEMOULIN, 161, n.1
9  9 ette ılle, Constance-Joseph, SCIa ap! ılle le Janvıer 1707; DEMOULIN,

149
10 DEMOULIN, 148-149 passım.
11 I5 le Gaetano Bonomo, Jesulte bavaroıs, confesseur de Maxımilien-Emma-

uel Bruxelles, qul, SUr de faıt, fıt miroiter le cCardınalal Cf. JADIN, 1, XVI Maıs
le DaDC USssı "souhaıtaıt coıffer du chapeau cardınalıce NO!| tete du Wıttelsbach”:
DEMOULIN,

D’apres 162), emandera Ouls XIV 50). eCus el les
En realıte, 11 desıraıt 100.000 uS; ıbıd., A

13 Joseph-Clement portaıt un devotıon iculıere Notre-Dame de ‚ore!i DE-
OULIN 149

Du MOI1NSs UuNec sulte S1 nombreuse avaıt ete prevue; DEMOULIN, 162



JOSEPH-CLEMENT BAVIERE (16/71-1723) 383

l faıt le VOVasC Parıs 'O1S$ Jours. Indıspose urant le VOVARC, le chan-
celiıer Karg n arrıve quc le 18° il euxX Jours plus tard, l PICSSC sonNn COTI-

respondant romaın, le cardınal Paolucc1, secretaire d’Etat, “de faıre {OUfes
les marches PDOUI qJuC Joseph-Clement pulsse FreCeVvOIlr le du PaDcC
CI la No€l et eventuellement aussı ”honneur du cardinalat"!®. Pousser
Jusqu ä Rome, ONC touJours ans les intent10ns. La1issons la parole
Saıiınt-Sımon:

"La fantaisie avaıt PTIS L’electeur de Cologne ”’aller VOYVagCI ome.
n avaıt plus d’Etats lu1 OU tenir; il maıt mMIeuUX PTOMECNCT qu«c le SC]JOUT
de NOS villes de andres; il arrıva donc Parıs mılıeu de septembre; LOUTL
faıt INnCOZNItLO, el ogea chez SOM envoy&'. Dix douze Jours apres, 11 alla
dil chez Torcy  18 Versailles, DUI1S attendre L’heure de SOM audience dans
l’appartement de le CcComte de Toulouse!?. voulu point etre ACCOMPA-
gne de L’introducteur des Dassadeurs OICYy le INneNa dans le cabınet du Ro1l
Dar les derrieres, SU1VI1 des tro1s qualtre de Suılte les plus DIINCIDaUX. Les
Courtisans ayanıt les en!  S, quı voulurent, etajent dans le cabınet AaVCC Mon-
seigneur” ei ESSE1IgNEUFS sSCcCs fils?! Ol;, touJours ebou el decouvert,
le recul AVCC les gräces imaginables el lu1ı NomMmmMant Ces tTO1S D
CCS, ajouta: 'o1la votre au-frere, VOS NCVCUX, el mMO1, quı SU1S Vorre
parent; VOUS etes 1C1 dans vorre famille  22 Apres de cConversatıon, 11 le
INeNna la TIC chez la duchesse de Bourgogne“, quı le reCul de-
bout, el qu 1 salua point de la presence du Ro1l, evanı quı elle

15 JADIN, 1,
JADIN, B XLUL ntre-temps demenaıt secretement Parıs faıre

echouer le romaın; DEMOULIN,
1701 1714, Maxımiliıen-Emmanuel Sımeoni1 fut Parıs l’envoye du pPrNCe-

Eveque; JADIN, 1L, 13  S
13 de Marquıs de OICYy3 du CXCICA de

hautes OncUHONSs aupres de Ouls XIV. C£. Miıchel ANTOINE, oOuvernemen. el l’ admi-
nıstration \AY S} LoutLs XV, Parıs, 1978, FD

19 Louırs-Alexandre, cComte de Toulouse, fut le fıls (1 de Lou1s XAIV de
de Ontespan, plus amıral de Tance.

s’agı du Grand Dauphın, CpOouUX de feu la ® des deux electeurs
21 Ses fıls nt LouIls de Bourgogne quı [NOUITA WFEZ: Phılıppe d’An)ou quı

devınt rol d’Espagne 1700:; ef Charles, duc de BeITy, quı [NOUITA 1714
Le septembre 1706, ecrıt Paoluccı "Mon e avant-hıer Ver-

saılles Ou le rol ei ftoute la amWiıle royale, visıte quı Cause un satısfactıon
tuelle”; JADIN, L, ’assanı de. polıtıque VOYaRC Rome, le rol sem QaVOIT parle
AQaussı bulle Vıneam Domuini, que SC} prieres, (lement XI avaıt donnee le 15
Juillet 1705 el que Joseph-Clement venaıt de publıer le septembre Sulvant Liege;
DEMOULIN, 1522153 ceite 0OCCasıon, Louls AIV, quı naturellemen: 1gnoraıt complete-
ent la theologıe, avaıt "complımente Joseph-Clement SCS connalssances eologı-
ques  A (1bid. 164), d’apres le proverbe romaın T|  ‚DCC!  X "aSsSınus aSsınum frıquat  n Sur
cCeite bulle, VOILr CEYSSENS, hulle "Vıneam Dominıi" (1 705) el le Jansenisme fran-
CalS, dans Antonıanum, (1989) 388-4230

s’agı de Marıe-Adelaide de Savole, arrıere-n1: des ecCtieurs
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baise IS! ensuitlte chez Madame“, qui S avanca au-devant de luı
chamDbre; elle le Dalsa, ei fort longte AVCC luı eman!

vıit apres Mme la duchesse d’Orleans? dans SOIl 1ıt. quı le baisa; la visıte
s’assıt nulle Dart De 1a 11 alla aıre {OUT dans les jardins, eit

partı de chez OICYy PDOUI s en reiourner Parıs Huit ]Jours apres, vıint de
arlıs entendre la du Rol dans autre avee de la T1DunNne, ef le VIit
apres, seul, dans SOI cabınet avant le Conseıil. PIOHMLCHNA dans les Jardıns
Jusqu au dIi chez 10T1Cy. vıit ensuilte la duchesse de Bourgogne, quı
etaıt lt; Mgr le duc de Ourgogne S'Yy eL. COon! 1L’ordinaire de Cces

de visıtes, la CcConversatıon Vive ei OuteNue, touJours ebou!: 1’un el
L’autre Peu de Jours apres, VIt le Rol dans cabinet, PTFOMCNa

les jardıns, S amusa dans le cabınet des Medaılles, dina chez de eaU-
villier”®, A s en eIio0uma 'arls. 1a semaıne sulvante, il revıint VOIT le Ro1l
dans SOM cabinet avant le Conseıil ma de Boufflers Iuı donna 1INneT,
d  -  Ou il alla chez la duchesse de Ourgogne, el eut une ongue conife-

AaVEC Mgr le duc de Ourgogne, ebout, COn de la chambre.
vant de retourner arls, l VOIFr le duc de BeITy. VvOVYapgsc, 11
changea SOM desse1in ”aller ome OU, DOUT SOM AVCC les cardınauXx, ei
DOUT IS! dans la Sıtuation Ou etaıt AVCC 1’Empereur el NOS LTOUDES
hOrs d’Italıe, COTDS de Medavy“ pres, n auraıt DU etre que fort indecem-
ment.. Ro1l lu1ı 9) DOUT Uullec nuit 1’appartement du duc de Gramont“, quı
etaıt Bayonne. JOrCy, chez quı 11 avaıt dine Parıs, le INCIa VOIr T1anon ei
lu1 donna Versailles, Duls le MenNna le petit degre droit dans le
cabınet du Ro1l, Ou l le SOrtTant de AaVCC qul, de famılle,
etaıt Ces heures-l1ä, privance quı n avaı Jamaıs Ste accoradee DECISON-

el dont fort touche Ro1l lu1 dıt qu 1 voulaiıt qu 1 le vIit milıeu
de amılNe, Ou n etaıt point etranger, el dans SOI particulier. avaıt SOM
COUu une CIO1X de diıamants tTres belle, pendue Tubh: couleur de feu, qu ’a-
z le OTCYy lu1 avaıt presentee de la part du Ro1 pretendaıt DOUVOIF
pOrter L’habıt des cCardınaux COMIMIME archiıcancelıier de 1’Empire DOUT 1’ Allema-
ENC al vetu de COUTIT, NOIF, Ouvent AVOCC calotte quelquefo1s
nNO1re; les varıaljlent de meme. etaıt (0) 41 aAaVEC fort STOSSC
el 4SSCZ ONngue, cruellement la1d, fort DbOosSsu D erri1ere, D evantit,
maıls point du L[OuL embDarrTass! de IS de SOM discours prit LtOut
faıt bıen aAaVOEC le Ro1 qul, le lendemaın, le VIt particulier apres la
, il SU1VIt le Ro1l la chasse L’Electeur etaıt dans une caleche AVOCC
de suıte, le premi1er ecuyer ei OICy. retomba apres Marly, Ou 11 prıit
cCong du Ro1l DOUT andres alla VOIT 1’Electeur de Bavıere

s’agıt d’Henriette-'  arlotte de Bavıere, seconde eDOUSe de. Phılıppe d’Orleans,
mere du futur regent; VOITr le bel OUVTaßC de Dırk DER Ss 5 adame Palatine,
DFINCESSE europeenne, Parıs, 1988

s agıt de Mlle de Bloıs, Franco1i1se-Marıe de ‚Our'  n, fılle legıtiımee de Louils
XIV

aul de Saınt Aıgnan, duc de Beauvillıers, homme. d’Etat, fort ecoute de Lou1s
XIV, Correspondant de Fenelon, confıdent de aınt-Sımon

27 acques-Leonor Rouscel de Medavıe, cCOomte de Tancey, marechal.
Antoıune de Gramont, duc de Guiche (1671-1725), miılıtaiıre de haut rang, meme

marec cf. iıchel ANTOINE, 19219258
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Mons, el revıint 1r Lall  ® avaılt, quelques ]Jours vant, dine
Meudon avecC Monseigneur”, quıi seul eut fauteuı1l, el 1’Electeur V1S-A-VIS
de lul, avVveC le prince de onti” milıeu des dames4111

Saıiınt-Sımon semble pas QaVOITF le fin MmMot du VOVAaSC
maın, notamment le le DAaDC eft le cardınalat:; ma1s il
dıt vraı le VOVASC fut interrompu.

out d’abord, prevenus le chancelier Karg el ”Electeur de
Bavıere, le secretaıire OICYy ei Loul1s S Yy opposerent formellement. De
plus, septembre 1706, les armees irancalses venalent de subiır une de-
faıte terrible devant Turın tandıs u celles de 1' Empereur avancalent eIs
les Etats pontificaux. Un electeur ban de 1’Empıire devaıt pas S’eXpO-
SCT anger de tomber entre leurs maılns.

Sans sSans cardınalat, san "vacances romaıines”, Joseph-Cle-
ment faıt ONC dem1i1-tour, quıittant Parıs le octobre, renftrant dans
la nult du D’apres unc lettre de Karg Paoluccı (en ate du
octobre), SCIa Ju«c partıe remise ]Jusqu apres la paix

Desormaıis, malgre lu1, force par L[OUS, Joseph-Clement na qu ä
subir SoOnN SO  i { fatal I1 recolnt le dıaconat, le decembre, la pretrise le ]Jour
de No6l, PCU de Jours de deveniır pere d’un second enfant: nale-
ment le 16! maı 3}JO7. mılıeu d’applaudıssements extraordinaires, est
sacrTe Fenelon quı Casıon de SsSCs SCITNONS les plus
apprecies”.

1en 9 Saınt-Sımon ecrTIt AVCC quelque exageration:
"L’Electeur de Cologne, quı n avaıt OTrdTEeS, voulut enfin les TeCEeVOITL.
L/’archeveque de (C'ambrai le vint TOuver ille CL CING ]Jours de suıte, lu1
donna les Iag mo1indres, le sous-diaconat, le diaconat, le Te el le

veEque. plut fort apres duxX fonctons ecclesiastiques, SUTTOUL dıre

s’agıt du Tand Dauphıin.
3() ‚Oul1s Our'  n, prince de Conty, milıtaiıre de : haut 1664-17/709); iıchel

ANTOINE, &1
41 S AINT-SIMON, Memaoires, A (Bıbliotheque de la Pleiade), Parıs, 1954, 679-681

Par rapport la C1itatıon C1-dessus, Je releve unc eXpression enr PIRENNE (Hiıstoire
la Belgique, edıtion 1926, 159) "Joseph-Clement mıt SONMN pomnt OonneurJOSEPH-CLEMENT DE BAVIERE (1671-1723)  385  Mons, et revint s’etablir a Lille. Il avait, quelques jours auparavant, dine ä  Meudon avec Monseigneur””, qui seul eut un fauteuil, et 1’Electeur vis-A-vis  de lui, avec M. le prince de Conti®® au milieu des dames  31n  .  Saint-Simon ne semble pas avoir connu le fin mot du voyage ro-  main, notamment concernant le sacre par le pape et le cardinalat; mais il  dit vrai: le voyage fut interrompu.  Tout d’abord, pr&venus par le chancelier Karg et par 1’Electeur de  Baviere, le secretaire Torcy et Louis XIV s’y opposerent formellement. De  plus, en septembre 1706, les arm&es francaises venaient de subir une d6&-  faite terrible devant Turin tandis que celles de 1’Empereur avancaient vers  les Etats pontificaux. Un Electeur au ban de 1’Empire ne devait pas s’expo-  ser au danger de tomber entre leurs mains.  Sans sacre, sans cardinalat, sans "vacances romaines", Joseph-Cle-  ment fait donc demi-tour, quittant Paris le 18 octobre, rentrant ä Lille dans  ]la nuit du 22 au 23. D’apres une lettre de Karg ä Paolucci (en date du 24  octobre), ce ne sera que partie remise jusqu’apres la paix””.  Desormais, malgre lui, forc€ par tous, Joseph-Clement n’a qu’ä  subir son sort fatal. Il recoit le diaconat, le 8 de&cembre, la pretrise le jour  de No€l, peu de jours avant de devenir pere d’un second enfant; finale-  ment le 1° mai 1707, au milieu d’applaudissements extraordinaires, il est  sacre par Fenelon qui ä cette occasion prononce un de ses sermons les plus  apprecies®.  Bien au courant, Saint-Simon €crit avec quelque exageration:  "L’Electeur de Cologne, qui n’avait aucuns ordres, voulut enfin les recevoir.  L’arche&v&que de Cambrai le vint trouver a Lille et, en cinq jours de suite, lui  donna les quatre moindres, le sous-diaconat, le diaconat, le fit pretre et le  sacra Ev&que. Il se plut fort apres aux fonctions eccl&siastiques, surtout ä dire  2 J1 s’agit du Grand Dauphin.  % Louis de Bourbon, prince de Conty, militaire de-haut rang (1664-1709); Michel  ANTOWE, 51.  %# SAINT-SIMON, MeEmoires, t. 2, (Bibliotheque de la Pleiade), Paris, 1954, 679-681.  Par rapport ä la citation ci-dessus, je rel&ve une expression d’Henri PIRENNE (Histoire de  la Belgique, Edition 1926, 159): "Joseph-Cle&ment mit son point d’honneur ... ä imiter  l’absolutisme de Louis XIV, comme il en imitait la perruque".  32 JADIN, I, 80.  33 FENELON, Oeuvres completes, V, 604-616. Sur la c&r&monie du sacre, il existe une  Relation speciale, Lille, 1707, 80 p. Cf. DEMOULIN, 164-169. Remarquons-le, "de son  propre mouvement", Joseph-Cle&ment jura pendant son sacre qu’il condamnait les cinq  propositions de Jansenius ä la suite du "decret" d’Alexandre VII [1665] "dans tous les  sens de l’auteur [Jansenius]"; ibid., 169. Le 14 mai suivant, le pape lui envoya le pallium  et une particule de la vraie croix enchässge dans un crucifix de cristal; ibid., 169-170;  JADIN, I, LVIII et 15.imiıter
L’absolutisme de LouI1s A 11 imıtaıt la perruque  e>

JADIN, 1,
44 FENELON, euVres completes, V, 604-616. Sur la ceremonıe du SaCIC, 11 exıiste

Relation S  lale, Lille, 1707, C£. emarquons-le, "de SOM
mouvement”, Joseph-Clement Jura pen! SAaCIC qu’ ıl CON!  naıt les CINq

propos1ıtions de Jansenius sulte du "decret” d’Alexandre VII "dans [OUS les
SCHNS de auteur |Jansenius]|”;  " ibıd., 169 maı sulvant, le DaDe lu1 CHNVOVYQA le pallıum
et un particule de la vraıe TO1X enchässee dans ecrucıfix de rıstal: ıbıd., 169-170:;
JADIN, L ei
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1134la ei officiıer pontificalement

1709 Maximulien Emmanuel alentours de Parıs

Desormaıs, devant le SUCCECS des TOUDES allıges, Maxımilien Emma-
nuel ancıien chef de 1’armee espagnole duxX Pays Bas meriıdionaux reste
1S1f GCeHe AI exX1istant pratiquement plus LouIl1s XIV refuse de uı
rendre cCommandement 11 saıt JuC Geti hıe JOUC double JEU cher-
chant reconcılıer aVOCC Empereur PDOUI TECUPECICT SCS ats hereditali-
1C5 Neanmoins le chäteau de Compiegne lu1 est I1 nstalle e
septembre 17  S entre AaVOCC la Dbelle demoiselle de Mont1igny el
residera durant de ongs INO1S De 1ä, l herche CONLACT AaVCC le
IOl ei est TECU Marly le ei le SU1vant I1 eut obteniır propriete les
Pays Bas espagnols, POUI les echanger SCS PTODTCS tats

la defaıte de Malplaquet (que les AIMeccs royales
precısement le septembre), Lou1s devıient plus acCCOoMMOdant Deux
alls plus tard le 1 71A 11 le TECEVTA ENCOIC Marly ei finalement

Juullet aAVOCC de Phılıppe VI Maxımiblien Emmanuel peut
proclamer IOI des Pays Bas espagnols est-ä-dıre des PTOVINCCS de Namur
el du uxembourg, eft est IMECINC autOoTr1Se battre INONNAalec Maıs-
NONS LA  - eft Saılnt Sımon

A  ecteur de Bavlere, exclu du cCcommandemen! des armees
brouille aAaVEC quı avaıt voulu le Onner langu1lssant dans les
places de andres, Qul rTaCCOUTCISSAaIleN! L[OUS les 9 el quelquef{fo1s
Oomplegne, il etaıt VEeNUu de Mons SUT la in du sıege de OurMmaı [25 Juille:
1709] alors inutilement insiste DOUI obteniır la de VEeNNT
saluer le ROl SOUS le mem: INCONILO 61 =  N preten plus 6| faıt SOM
frere ecteur de Cologne Ro1 maıt DO1NL des compliments
faıre, contraınare DOUT faıre les honneurs de COUT QquUO1QU 11
acquittät aAVCC une gräce ef majeste quı le relevalent I.e) peut-etre
craignaıt-ıl CIICOTC plus les reproches CItes de la presence PIINCE quıl
avaıt LOUuUL perdu D delıte SCS engagementSs, el QJUul, ayant plus Etats,

subsistance, etaıt dSSCZ mal Daye, les eurs Qquı accablajent la
Tance de que le Ro1l etaıt oblige de lu1 onner: NnEaNmMONNS, DITCSSa tanl,
el Ul fort qu l embarrasseraıt IIeN ] exemple de irere,
qJu al eut DdaS de le refuser vıint donc SUOUuS au! NO  = escen-

chez Onastero137 SOIl eNnvoye tOut qu 11 avaıt de SCHS de la

SIMON Memoires 741 142 {TOuvera dans DEMOULIN (172-173
tableau des ONCLIONS episcopales de osep! Clement (1706

KALKEN fin du 8i espagnol Pays-Bas Bruxelles 1907 240-
245

Claude ıllars arechal de France
Le Solaro de Monasterolo l’envoye ordınaıre de Maxımilien-Emmanuel
de Ouls IN cf J ADIN 1298%
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COUT 1’armee empresserent de aller VOITL. el Antin-® eut ordre du Ro1 de
lu1 faıre les honneurs AaVCC une aSS1ıdu1 gere ul prejudıiclät DO1NL
L’entier INCONILO demeura re CINY arls DAnı le JEU, les
spectacles les CUrNl0S1 de la ville el les SOUDETIS aVeEC les dames de COM-

facıle ei mediocre apres (quOI1 Antın le INeCMNa dI1| chez 10TCy,
Marly, le Ro1l etalt, el le mıinıstre des affaires trangeres lu1 donna
grand ICDaS AVCC IMMDAaSNIC choisıie, el le conduisıt apres dans le cabınet du
Ro1 OICYy demeura fort tıers, Electeur resta Na  E, aAVEC le Ro1l
eure el em1e; ensulte, le Ro1 le INCIa dans le salon JToutes les dames
etalent SOUS les ammes il avaıt grand lansquenet le Ro1 le presenta
SOUS le NO  = 6| aV aıt DI1S Monse1gneur, Mgr ef la uchesse de
Bourgogne, el duX dames:; Il quc C’etaılt de SCS amı1s QJul 6tait VCI1lUuU
VOIllLI, er uı 1l voulaıt Onfirer wie retiira Oment apres Ces

el les dames prirent SO1MN entretenir 1L ’Electeur Dout, quı Darut Sal el
tres polı, [Nals aveC alr de hauteur el de 1be du maitre du salon, parlant
4duX uns, informant des autres Quı s1eaılt pas PHNCE malheureux
Une demi1-heure apres le Ro1 le V1INL POUT la promenade, monta dans

arıo| deux traine Dar quatre pOrteurs el Iu1 commanda onter
qu Il paSs peter entretint le ROl el les quı

chaient autour du charıot alT alse ef familier pOurtant re aveC le
Ro1l, et loua xirememen! les Jardıns ] promenade dura heure el emıle

Ro1l le IeIMmeNa dans le salon la mMeme COMPDAaSNIC qu avaıt
alssı le Ro1 laissa aussı el lul Dout quart heure DrIt
el alla AVCC Antın el quelques arls 6I Ope:
apres et chez Antın le iIneNnNa deux JOUIS apres dI1| chez lu1
Versailles, lu1l fit VOIC- le chäteau el les Jardıns lu1l donna el coucher,
el le INCMNa le lendemaın rendez-vous de chasse arly, Ou le Ro1l el les
dames attendalent apres laquelle Il U alla rafraichir chez JTorcy, L[OUT

le salon, el en tTourna Parıs Deux 9 la mem: cChNhose
repeta, el il acheva de VOIT €es quE ?  avaıt VOIT la premiere
fO1s Monse1gneur, etant alle de arly Meudon”?, voulu: donner dIi!

Electeur:; INals la SC grande de la pretention qu E forma la
INal Elle etaılt L[OUL SCHS egalement nouvelle el Insoutenable elec-
teur agıne une semblable sur 1 heritier de la COUTONNE el celu1ı C1
de plus etait INCOZNILO el hors etat Dar 1a de DOUVOIF pretendre (quO1 qJuc
fü NON seulement aAavVveC Monse1gneur INals aVCC IS! avaıt xemple
de SOI Tere auquel 11 daıt 1991981 plus electeur Que Ju1; Il
avaıt propose le PICMIET de le ei TOM de faıre emDarras; l

etait VeNuUu u Ceite condıtıon nonoDbstant L[OUL cela, eut des urparlers
UUl aboutirent quelque CNOse de fort rndicule I1 Meudon: Monse1gneur
le TeCUL eNOTS; ıls entrerent pOI1NL dans la de la INaul, 11

une caleche, aquelle ils monterent [OUS deux meme m  E
Dar chacun CÖte:; ils promenerent DeauCOup; SOTrtir de la caleche, E-
ecteur pnit CONge, el S en alla Parıs, ei de manıere qu«c Monse1gneur le
VitL arrıyaniti partant escendre Ccel

onmne Ouls d’Antın (1665 mıiılıtaıre de haut rang, de Orlea-
Nal che! ÄNTOINE

39 eudon dans le Parıs actuel le Tand Dauphın le chäteau
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aCcon, qUO1QUC Monse1gneur füt droit dans la caleche la INal fut COUVeTrTte

Da Onter meme m TE CÖte el Dar cCeite affectatiıon de
ICT D dans la el la VOIT qu«c Dar les eNOrs ette olerance colo-

ree du pretexte des eurs allıe SI proche parut üuTlle faıblesse Quı
scandalısa trangement la CO Une pretention nouvelle, fort iNOU1E ei
quand elle auraıt fondement Quı Iu1 mManquaıt par INCONILO el CXC)}

ple de ecteur de Cologne, le fruit du Ou le Ro1 alssa SI volon-
tiers om les premi6eres digniıtes de SOI TOyaumcde, QuUu COUTOINIC mem!
sentit, el Ceite OCCasS1ON T1SSure marqu L/’Electeur vit
IS! autre. qJucC le Ro1 chez lu1 OICY introduisıt EINCOTC fo1s dans
SOI cabınet ersaıles par le DeUuL egT la CO
CcCourte el alres; il TreiOurna aussıtöt Parıs el PCU de JOUIS apres Com-
pıegne le duc ÖOrleans lu1 avaıt donne grand Saint-Cloud
dont Il SCIA par' aılleurs faut Das oublıer Damnı les el les
pretenti1ons de L’electeur de Bavıere changement de langage fort TIeMAaAT-

quable, de Monasterol, SOM eNVOYE, el de LtOutfe COUT, parlarnı de lu1
Jusqu’alors ils avalent l’usage de IOUS les emMDpS, dans NnOotLre Jangue, de
dıre ’ Electeur, et Sdl15 que le Pape, 1’Empereur el les IO1S quon
1000001 de leur 1gnite, Darce que Mgr 1941 Mr SONL DOUT CUuUX
Ce fut apparemment DOUT er leur maitre Lant qu S71 CUX, Ju ıls
supprimeren le Mr Pf dırent plus u ’ Electeur. ette gangrene
alse&ment duxX Francals, CO}  ua la COUT, el changea

Joseph Clement AarLıs T7

Deux alls plus tarı de l’annee le PIINCE-CVCYUC ınt
SOM [OUT arlıs On Salıt pas POUTYUOI Ce etaıtnt

pDas du de SOI beau frere le Tand Dauphın ul
que le avrıl SU1vant

Une eventuelle des aImicecs allıees (quı bıentöt) de-
Vvaıt rendre le SC]JOUI Valenciennes Maıs 11 avaıt SUrTOUuUf la
Tes nombreuse CO UJuC Joseph Clement entretenaıit dans V1 el uı
lu1 COUuLTLaıt xtrememen cher LOu1ls devraıt mM ENCOTIC SsCcC$s

prodigalıtes evaluaıt SCUS ]JOUT ependan d’apres
Saınt Simon il plutöt unec V1s1ıte famılıale CasSs1lON du NOU-

vel Lisons ONC le memorTlalıste Quı SUrTfOuf attention
"L/’Electeur de Cologne Quı al| VEIIU de Valencıiennes VOI1I L’electeur de
Bavlere omplegne aITIıVa 'arls les deux {TO1S PTCMICIS ]JOUIS de ce!
annee. eut apres une audience du ROl COgNILO, el alla de INEME
LOutL de suılte chez Mme la duchesse de Bourgogne, Ou Mgr le duc de Bourgo-
SN L’Electeur amusa quelques Parıs, el vıint apres
dIii Meudon Monse1gneur mıiıt dans SOM fauteu1l, place

L’etude de LORIDAN ecteur de Cologne Valenciennes, dans Revue de Lille
(1906 fournıt beaucoup de rense1ıgnemeNts COUT de Joseph-Clement
Valenciennes DesoInNs d’argent
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Ord1ınaıre, el S cadena [coffret couvert], qu Meudon il avaıtl
Ja als er 1000081 Ordınaıre, Uulle ervieite plissee SUuT la NaDDC, SOUS SON
COUVEIT el Z D du Mont avecCc SOUCOUDC DOUT DoILre L’Electeur de
Cologne mıiıt VIS VIS de Monse1gneur Damnı les SUT s1ege
pareıl CUX, el cee place VIS V1S de Monse1gneur n etait PO1NL celle des

du Salnlg, istıngu IICN I1 eut DO1NL de ervieite SOUS SOM
COUVEeIT de COuUVeITt distingue INals SCIVI D officıer de la uC el
5 SOUCOUDC DOUT bo1re, COMIMME fOUS les autres fut la

AVEC Monse1gneur Qul, duX pOrtes etroites, passaı devant lu1ı 5
AUCUuIl compliment, el ecteur arretaıt el rangealt aVEC alTt de
el parlarnı lul, appela touJours Monseigneur, Quı avaıt ellemen! pre-
valu que le Ro1l luı parlaı Ja als autrement el Ju«c parlanı de lu1 1l
NOMMAIL plus ordinaırement Monseigneur qu 11 disaıt fils; INals Mon-

le Dauphın 11 le 1sSaı Ja als Deux JOUTS apres quı le mardı
fevrier, al VIT[ Electeur dans SOM cabınet eque. de 1a alla dıre
la la uchesse de Bourgogne la dıre, el asse el
haute el faıre L[OULES de ONCHONS al fort prıe la uchesse
de de L’entendre la dıt grand autel de la chapelle asse el
19010081 veque ordınaire la duchesse de Bourgogne etaıt haut
dans la trıbune, DOUT evıter le corporal JucC le re Iu1 alser la
ın de la quand elle etaıt Das, el DOUT qJuC Ceite eut alt

ordinaıre; I1al  N Electeur la salua profondement el
de autel, el inclhına 1900001 chapelaın ordinaire duxX Dominus Vobiscum
el la benediction En el SOTrtant de autel Mme la uchesse de
Bourgogne ebou SOM inclinatıon profonde, el lu1 fit unNnec reverence fort
marquee adame outree de Cene el Dbıen de IiTOuver

Electeur DU MNal  N NON seulemen! luı quı la
PIODOSA INals Qul IC el Quı temo1gna quc la uchesse de Bourgo-
ANC le desobligeraıt, elle refusaıt DO1NL de ceremon1es qu l

a1m. faıre nfın l INEME precher el peuL cCommMment al
prechaıt l DICINICT JOUT avrıl de chaıire 11 avaıt
eNVOoye Nvıtler toOut Qul al Valencıennes el ‘eglıse etaıt
plıe L’Electeur parut chaıre regarda la de L[OUS DU1S tOut

COUD prıt CII ”Poisson avrıl! Po1i1sson avrıl!" el INUSIQGUC AVEC
orce el imbales lu1 repondre Lul cependant le plongeon el

alla (0)1 des plaısanteries emandes el de PIINCEC dont assıstance
qul ML fort laı1ssa D eire bıen etonnee dıt la
Mme la duchesse de Bourgogne il dina chez le duc de illeroy, el eNnsu1te
VOIT de Maiıntenon Saint-Cyr quı lu1 donna de Dangeau
le conduıre VOIT LOUufeEsSs les classes des demoti1iselles et I ACCOMPASNCT Dar
la I1 aV aıl PI1S du Ro1l le Qquı lu1 nt onner Deaucoup

argent el le IeNVOoVa fort CcContent Deux apres 11 la VaCallce

anecC le fameux avrıl est mentionnee
HECART Recherches historiques SUuUr le theatre Valenciennes cf Aart Cl
576 DELATTRE Les etablıssements des France Enghıien 1956
1628

agıl de la dırectrice de Saıint UT SOUS dependance CO  Je de
Maıntenon
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canonicat de 1ege, dont il etaıit aussı (Z0| 11 “eNVOoya offrır alamment
Mme de Dangeau DOUI le CcComte de Loewenstein, SOI irere, chanoıine de Colo-
NC el grand doyen de rasbourg, mo  z ongtemps depuls eveque de Tournay;
el le canonicat accepte aVCC l’agrement du Ro1 L/’electeur de Cologne s’en
alla le fevrier Omplegne, d’ou l s’en 10urna Valenciennes143

Les deuxXx res arls 1715

La VIE e{ les ZUCITCS continuent aV des hauts ei des bas. iınale-
ment la pa1x prepare Utrecht, mals les prev1s10Ns SONT PCU prometteu-
SCS DOUT le prince-eveque. Les Hollandaıs pretendent maılintenir des garnı-
SOMNS Liege, Huy er onnn Les plenipotentlaires francaıs semblent
pas reagır energ1iquement. prince-eveque, SOM chanceher ef SOoON frere,
font des "demarches POUI obteniır qQucC la France tienne SCS CNSASC-

1144pr1S depu1s euxXx ans Ils rendent Parıs, Ou ıls arrıvent le

43 S AINT-SIMON, Memoires, C (Bibliotheque la Pleiade), Parıs, 1951, 751-753:
cf. .  > Ou Saınt-Sımon continue TOrer les fautes L’Etuquette. en!
SOM se]J0ur Parıs, Joseph-Clement prit AVOC Louis-Antoine Noaılles, archeve-
qu® Parıs, (0)1110 quı preparaıt un (0)94403( sıiımultanee de de
Bissy, de Fene'  Jon, et des eveques de ‚UCoN el de La Rochelle, parler de celle des
Jesultes. SOus conduıte Noaılles, 1’Electeur visıta la cathı Notre-Dame et SOM
tTesor. J’entretenaıt ‚galemen d’autres projets, NOLAaMMENL d’un lıvre de spirıtualıte (un
lıvre de prieres SCS soldats) lequel Noaılles lu1 recommanda de eO10-
v1ens preferes, LouIls Habert, quı precısement eIs ceite epoque fut la cıble des antı-
Jansenıstes. Janvıer WAIA Fenelon q de Joseph-Clement garde
CON! Lou1ls Hamel (Oeuvres completes, VIL, 368) lus tard, bıblıotheque de Joseph-
Clement possedera 135 Librı iın U christifidelium professionem mulıtarem
sectantium, Parıs, 1714:; DEMOULIN, 231 Aux chıves de 1’Etat 1ege, Conseıl prıve
493, est CONserve le diıscours qucC Joseph-Clement evanı Ouls XIV L’0cca-
S1ION de SOI audıence:; 217 n.1 ertes, Joseph-Clement visıta Parıs el Versaıil-
les INnCOZNILO, 5T fut ntroduılt les DOTrLeS laterales, maı: 1} certaınement
"reiINe dans l’ombre”, Mme de Maıntenon. Quelques-unes des ettres qu' ıl lu1 I1V1 Ont
eie publıeces Laurent Anglıvıel BEAUMELLE, Lettres de Madame Maintenon,
dans Memoires DOUT Servır I' hıstorıre Madame Maıntenon, vol., ster!
®plus specıalement VI, 229-24%3 Fn VOICI deux extraıts: Namur, le Juillet
174 Sur de faux Joseph-Clement est tom dısgräc: aupres de LouIls XAIV
Dans SOM angO1SSe, prıer la "reine dans 1’ombre”, malgre defense qu’elle luı A

faıte, "de desabuser le TO1N des mauvalses IMpress1oNs qu’on lu1 A donnees de INa Condul-
6  ”" V1, 229-230 Valenciennes, le a0ut 1742. Joseph-Clement prıe la pulssante
Madame de le "retirer 90  nt de 1’abim: Ou Je Suls... s’agıt de INcSs subsıdes dont,

heu des 104 .000 lıvres que Je devraıs, vertu de M toucher {OUS les mOI1S, Je
recCOI1S qu aux eNVIronNs de moOo1U€” ıbıd., VI, 220231

JADIN, L,
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vendr: 1713° MOMmMent Lou1s XIV attend deJja aAaVOCC 1IMDAa-
HeNCeEe la Unigenitus Qu1 SCI d promulguee YJuc le Ö  e septembre
ulvant

Les electeurs de Cologne el de Bavıere arrıverent le DTCMI1ECT Parıs dans
a1son du de Rıchelieu JucC SOM eNVoye lu1 avaıt meublee autre

dans Uulle pehte Suresnes dans leur INCOSNILO ordıinaire Peu de
JOUIS apres L’electeur de Cologne VIL le Ro1 fort COurtement mene dans SOI
cabıinet Dar le pelt escalıer de derriere, le D TOorcy. Deux JOUIS
apres, le Ro1l reCuL electeur de Bavilere meme leu el mem! heure el de
la mem!| acon; INals L’Electeur demeura longtemps aAVEC Iu1 Ils coucherent
1941 L’un L’autre Versailles L’Electeur de Bavıere, quı al| touJours
Suresnes A quı chasser dans la de Saint-Germain el all-
leurs des TeIiOUrTrS de chasse chez lu1, STOS JeU el onner des fetes
champetres OCCasıon de la DalX uı n etait bien agrea-
Dle DOUT lui dina le avrıl chez Antın Versailles VIT le Ro1 apres dans
SOI cabınet les derrieres, fut w ’ le SU1VIL la volerıe el
le SOI1T Suresnes L’eglecteur de Cologne VIL le Ro1l le endemaın de la mem!:
facon el Oongtemps AVE6C luı Huit dix JOUTS apres le Ro1l etant Marly
el COuTrTant le electeur de Bavıere la chasse el descendit apres
arly chez Antın salon le duc de BeITYy attendit 11

TevVv1int chez Antın, DU1S salon JUSquU '4 Te heures du matın,
el S en alla Suresnes Deux JOUTS apres, electeur de Cologne vınt apres-
dinee Marly, VIt le Ro1l dans SOM cabinet, el prit conge de lu1 lendemain,

electeur de Bavılere ]008001 autre fois la chasse du Ro1l, JOUA
dans le salon AVOCC Madame el la duchesse de BeITYy el force

dames, chez Antın, el t1ourna salon apres Le Ro1 DOUT lu1
chose singuli&re: ] vint VOIT:, eft jeta de l’argen Electeur DOUT etre des
re]Joulssances. Das longtemps; Mals cela fort JeU

4S5S6C7Z loın apres lequel L’electeur $23 07 Suresnes uelques JOUTS
apres il TeV1INT CIICOTE la cChasse, SUupa chez el JOUA dans le salon
avant el apres jlentöt apres unNec autre chasse Ro1
PIOMECNA apres dans SCS 1ns, Ou Electeur le vint Joindre aussıtöt Maıl;
ils virent el la promenade cContinua ensuılte, Electeur pIed AaVCC les
Courtisans, el le Roı1 dans SOM petit charıot, UUl lu1 C1IVUU Apres la
promenade, L’Electeur ıJOUA le salon ordinaire avanıt el apres le SOUDECT
que Antın luı donna revınt CIICOTE apres faire Uulle autre chose el
dans le salon, el TeV1N! aussı apres VOIT aller les dames la roulette, 6} est

divertissement 6|\l connalssaıt pomnt; INals, CCs dernieres 101S, il VIt
le Ro1 la chasse I1 parut plus Qu«cC DOUT prendre conge du Ro1 Ver-
saılles, Ju 11 VIL DCU de LeMpPS dans SOM cabıinet DOUT aller Compie-

45 On 'OoOuvera JADIN, IL, 642-652, plusieurs lettres de adressees cardınal
Paoluccı, durant les INOILS de el avrıl. Oler quc pDartıt le decembre 713
deJäa Versaıilles; JADIN, 1L, 680

Suresnes localıte res proche du Mont Valerıen 1U dans le Parıs RC quı
aDrıte chäteau enr]
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Les deux electeurs Aarlıs 1714 el 1715

Les derniers evenements, C.-a-| les Daıx echt (11 avrıl
el de Ratstadt (6 INl Ont ete favorables dUuX electeurs; leurs
leur Ont ete rendues, mMals avant d’y al leur faut attendre les dern1e-
ICS dispos1ıti1ons. (Yest a1Nsı qgu  ıls apparaıssent une derniere fo1s arls;
Joseph-Clement se]ourne du Z octobre 1714 Janvıer LD Max1m1i-
1ien-Emmanuel est deJä aITIVE plus tOt. Salınt-Simon parle sobrement:

"I’Electeur de Cologne, aITIve depuls qu' ]Jours 'arıs magnıfique
quıpage, avaıt Ste retfenu la I1 vınt le 11 novembre Marly,
les 'O1S heures, quart d’heure seul avecC le Ro1l dans SOM cabıinet, el
eIO0umna Parıs L’electeur de Bavıere, arTIve aussı de. omplegne petite
maıson de Saint-Cloud, vint le 15 le cerf aAVCC le Ro1l Marly, quı le
INeNa dans SCS Jardıns aprT' la chasse. L’Electeur SOUDA chez d’Antn, ]Joua

le salon avant er apres, el S’en tourna aint-Clou: L/’electeur de
Baviılere tıra dans le petit DaTC, quı etaıt faveur OuUu les fils de France
avaljent rarement atteint, joua apres chez adame la Duchesse, el Joua
chezn’ VIt pomint le Ro1l el s’en TOurmna. L/’electeur de Cologne prit
CONg! du Ro1 dans SOM cabınet l’apres-dinee, DOUT eiOurner enfin dans SCS

Etats:; 11 el sortit de chez le Ro1l L’ordinaire les derrieres. n48.
la rentree triomphale Liege, de janvıer 17 19

Joseph-Clement, L[OUT OCCupe du Ouvernement de principaute ei de 1’ad-
ministration de SONMN d10c6ese, oublıes depu1s SON depart 1702 devaıt
pas TevOoIlr Parıs D’ailleurs, Lou1ls XIV, le beau-pere de feu la princesse de
Bavıere, ade depu1s Jongtemps, laıt disparaitre le 18\’ septembre Sul-
vant, ei SOI gouvernement allaıt etre reprI1s SOM COusı1n, le Regent, quı
etaıt anıme d’un tOUL autre esprit Juc le s1en. Desormaıs, Parıs n avalt plus
ren d’attrayant, nı d’utile Vienne seule comptaılt EeNCOIC

47 AINT-SIMON, Memoıires, (Bibliotheque la Pleiade), Parıs, 1985, 132-133;
175-176

4® Ibıd., 442: 8009 Quelques mOI1Ss plus tard Lou1s INOUITA. le NOUVCAU rol,
M1InNeur, el le Regent sSont tOuJours apparentes NOS electeurs. Dans ettres de Parıs,

Communıque quelques nouvelles le SeJ0Ur de mal dans la ville-lumiere: cf.
JADIN, 1L, 2517959 Sous |’annee I 7Z3. Saint-Sımon Nnotera la MO  - de Joseph-Clement:
a  4  lecteur de Cologne, frere de ’gl  eur de Bavıere, Ourut Oonn Cinquante-deux
ans, le novembre, quınze Jours apres le Grand-Duc. etaıt arche&ve&que de Cologne,
eveque d’Hıldesheim el de Liege. eie sSsOuvent parle IC etaı  — ere de la
Dauphıne de Bavılere. Son fils de >5  Jlecteur de Bavıere, Eveque de Munster el de
Paderborn, luı succeda Liege el Cologne, dont il etaıt coadjuteur.” Memoıires,
(Bibliotheque la Pleiade), arıs, 1961, 350)
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I1 SON ANTDANSENISME

Au COUTIS de INes ongues recherches SUT le Jansen1sme ef ]’antıjan-
sen1sme, ] aı Ouvent decouvert dans dernıer des interets vulgaıres,
quelquefo1s meme inavouables. 1en des SCNS qul, de Capacı-
tes ra1son d’ırregularıtes COommı1ses, n avalant pas (ou plus de DCIS-
pectives d’avenır, recouralent volontiers efficace qu etalt alors
] ’antıJansenısme DOUI atteindre leur but; eft ensulte DOUI maılintenir
POUI EINCOTC leur DOUVOIF de dominatıon, iıls cessalent
TreCOUTIFr. JT’en donne maınt exemple.

Le beau lıvre de TUunO Dumoulın, sıgnale deb: de GEt artıcle,
presente ENCOTC un Je als m occuper de sıngulıer prince-eveque

qu’etalt Joseph-Clement de Bavıere, NONMN pas tant DOUTI decerire SCS aCt1v1ites
antıJansenistes QJuC DOUI relever les motifs quı l’ont DOUuSSE FreCOUTIFr.
Commencons jJeunesse.

Jeunesse

I] appartenalt la vlieıille ei pu1ssante famılle des Wiıttelsbach, quı
etaıt apparentee duxX diverses COUTI'S europeennes el avaıt produılt maınt
prince, eveque ei ab Samnls parler des eIs militaires°. Son pere, Ferdi-
nand-Marie, eft mere, elaıde de Savole, ondent unec famılle nombreu-
X mals meurent tOt 1679 Aınsı le fıls aine, Maxımiltien-Emma-
nuel (1662-1726)°, devılient chef de famılle er unc autorıte deprIi-

SUT SON frere Joseph-Clement, de neuf ans SON cadet 1€e€ la
Ligue d’Augsbourg, cCommande unNnec armee w dıstingue durant la IT

les Urcs 1683 urant la defense de Vıenne el les annees SU1-
Bude, Belgrade, OIen I ohacs Naturellement le DaDC

Nnocent AlL, l’organisateur de la II les JTurcs, Tes ‚OMN-

49 Qu'’ ıl suffise. 1IC1 de COr excellent VUUVIaRC Ou TOuUuvera unc

bıblıographıie. Otons quC de DONsS 1StOrıecens allemands, tels qu® Taubac.
Schörs, SONL OCCUDPES de Joseph-Clement quı etaıt AQusSsSI1 leur eveque. Pour alleger

Je eLSs, Ou est possıble, de cıter INCcS qu® "interme-
dıaıre de Demoulın

Genealogie des erleuchten Stammhauses Wittelsbach, Wiıen, 1870
51 Pour unNncec OrI1eN!  on rapıde (0) 04 Biographie nationale, AIV, 162-170 FT.

La fin du regıme espagnol Pays-Bas, Bruxelles, 1907 CONSCIVEC valeur.
Une SUOUICE ımportante la carrıere de Maxımiliıen-Emmanuel de SOM frere eveque
est foumıe JADIN, L Europe debut du sıecle. Correspondace du Baron
Karg de Bebenbourg, chancelier du prince, eveque de Jege Joseph-Clement de Bayvıere,
archeveque electeur de Cologne, Vec le cardıinal Paoluccıi, secretarire d’Etat. vol.,
Tuxelles, 1968, quC OUus Cıterons desormaıs Karg.
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nalıssant eNVeIrSs prince eit famille  52
En 1692 chef renomme devient OUVEINCUI general des Pays-Bas

espagnols, aAaVOCC ”’assurance Ju«C SOUS SOIl fıls (encore bebe) CcCes provinces
seront reunlies la malson de Baviere>>. deploı1e OnC la splen-
eur bavaro1ıse Tuxelles Ou reside egalement Guillaume-Humbert de
Précipiano54 { CcEr archeveque quı, antıJanseniste acharne, introduit {Or-
mulaıre specılal eque 11 creera beaucoup de dıifficultes AVOCC Rome
ei AVOC les jansenistes”. Ceux-c1 pOourtant plaısent INCUI,
quı desıire profiter euxX dans I’ınteret de famille  56 Maxıimiliıen-Emma-
nuel SOI Servıice jeune pretre bavaro1s tres capable: le aron Jean-
Frederic-Ignace Karg (1645-1719), qul frere Jesulte el quı u1l-meme
faıt SCS etudes superleures Rome chez les jJesultes auxX Colle germanı-
JucC et romaın; de falt l parle "ıtalıen, connalt Rome ei la Curıe

Voir Karg, I’ XMXVIN-XXX
57 Ibid. L

Voir CEYSSENS, Precipiano VOoOr zın epiSscopaat, dans
Jansenistica. Etudes relatiıves ” histoiıre du Jansenisme, IL, Malınes, 1955, 5-124; Ch.

Cingqg eveques Malines, vol., Parıs, 1974
YSS Jansenıistica. Etudes relatıves ’ historre du jJansenisme, L’intro-

duction du formulaire antijanseniste Belgique. Premier 'S.SaL (1692-1694), Malınes,
1962, IL, 383 el 307

56 NELON (Oeuvres completes, I 453) ecrıt 1705 dans Memoriıiale SANCHSSL-
Domuino Nostro IClemen X1] legendum, sujet de Maxımiliıen-Emmanuel: Neque

ılentio0 praeterendum est Oram tanto pontifice, quod iamen cautissıme. ceları postulo.
Dum ineunte hulus annı Bruzxellıs Bavarıensem ectorem solus alloquerer, IpSse
famıliarıssıme questus est quod Mechliniensıis archiep1scCopus 1r0s de Ecclesia mer1ıtos
in1quıssıme vexaretl. Senex ılle, inquiebat Elector, jesultıcae sSOC1etatıs el gratia Tetus,
ab ICHC christianıssımo scılıcet el catholıco, uadentibus confessarls, hOc ımpetra-
vit ut VITOS doctrina el pıe! egreg10s, 108 Cogerei exulare, 108 CaICcOeIe Vinctos
haberet. 1NCmest Qquam alıs artıbus Irnest [Ruth s E} Domuini Arnoldı
Antoıine aul olım secretarıus, DOSIcCa CIO capellanus Electric1s, homo in rebus
agendis Versutius ei audax, benıignı incautı DTINCIPIS anımum assentator11s dictis imbue-
rıt  „ novembre, pleine Crolisade les Jansenistes, le esIr de arles 1L,
Maxılıen-Emmanuel avaıt defendu magıstrat de Louvaın de confıer les charges aCal
mM1ques (se trouvant Sd  Sd collatıon) des PErSONNCS suspecltes de Jansen1sme; Les
professeurs l ancıenne Faculte de theologıe ’ Universit  e Louvaıin (1432-1 797),
dans Ephemerides theologıcae lovanıenses, (1927) 342 Quant 1  eque oseph-Cle-
mentL, Fenelon ajoute: Neque mehora SPECITCS Coloniens1i Electore. jJansenıistis quıdem
SCSC alıen1ıssımum praedıcat, el confessarıo jesunlta utiıtur [Paul Glette] Verum, ul
mıhı saep1ıssıme ab 1DSO dıctum fult, anet reposıtum, quod Socıetas in exordıi0
bellı, auctorıtatı imperatoriam praetulerıt. Praeterea leviusculus esL, alque adeo incer-
IUS anım1, fratrı, S1 jJansen1smo faveret, aACCO studı0 obsequeretur. Cancellarıo den1que
utiıtur Barone g, perfrictae 'Oon! homine, quı SUUuM princıpem renıtentem invitum
regıt ırrıdet. Is CcEl ut Quesnello caeter1sque seciae ducıbus fium
dedıidıt. Hıs conJıce quanio ın perıculo germanıca eccles1a”.
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maıne efi CONSCIVC mauvals SOUVENIL, de SOTrtfe qu avec le 11
SCTa plutöt gallıcan el antı-reguher. I1 publiera meme 1680 STOS lıvre

les priviıleges des relıgieux quı SCId mıs ”’Index 16923°>7 Plus
tard, ei pendant de ongues annees, pretre SCI d le chancelier de Joseph-
Clement, la fO1Ss dominateur ef devoue, ayant u1l-meme tTrO1Ss NEVCUX

placer. Dans 1 ’interet de la amılle le chef de la ma1son bavaroıse, tres
autorıtaire, DOUSSC SOI cadet eIrIs la carrıere ecclesiastique. Que celu1-c1 alt
unec ’vocation’ reelle recCOlve unec educatıon appropriee, PDCU importe la
amılle quıl, aılleurs, Nn Yy prete dUCUuNc attention. mMOomMent VENU, {OUT

S arrangera DOUTI le MIeUX, COMMMEC cela ete le Cas DOUI d’autres Bavaroı1s,
exemple DOUI Ferdinand de Bavıere (1577-1650) qul, urant

longue vle, ete eveque de l6ege ei d’autres dioceses german1ques Salmlls

Jamaıs reCevoIlr les ordres sacres°®
Fn qu1 CONCEINEC la vocatıon sacerdotale, Joseph-Clement n en

eut certainement pas Malgre qu’'1 füt physıquement de&forme”, il voulaıt,
l’exemple de SOM frere w  i cCommander des armees Si des

victoilres eclatantes®. S1 peut l’en CTroire, 11 L{OuL DOUI echapper
SOM destin Maıs SOM aıne, quı le dominaıt ef qu’'1 craıgnaıt, n en tınt pas
compte®”.

D’apres SCS dıres, il reCuL nullement unec educatıon appropriee
D  etat eccle&siastique®“. Sans doute passa-t-ıl Jamaıs sem1ı1naıre eft

recut-ıl premilere educatıon se1in de la famılle SOUS la diırechon de
OUVEINCUTS ei de confesseurs. Des Jesultes ]’accompagneront pendant

VIE  63
Son premier confesseur, le Henrı Scherer, le quittera pas

1696, lorque 1 penıtent, devenu eveque de Liege, voulaıt QVOITF

Der Index verbotenen UC.  P vol., Bonn, 1885; I, 38
Diıctionnarre d’ histoire de geographie ecclesiastiques, VII,

59 D’apres S AINT-SIMON, Memoıires, 1706 “ I1 etaıt ON! AVOC fort PTOSSC
quc et ASSCZ. longue, cruellement laıd, fort bossu derere, devant, maı
pDomnt du [OuL embarrasse de PECISOMNGC, Nnı de dıscours” (cf. supra) D’apres
NE, Hıstovre de la Belgique, (1926) 159, oseph-Clement imıta LouIs XIV Jusque dans

Karg, 1L, y EB d
DEMOULIN,
xx Son esse plaın quc la premiıere educatıon qu’on uı donnee d ete LOute

seculıere, d rapport ecclesiastiıque, ei qu’on 1’a force de faıre {ONSU-
rer  « Karg, L,

63 OIlr Die Beichtväter der Olner Kurfürsten Joseph-Clemens und (/ip-
mens-August, dans Annalen des historischen ereins Von Nıederrhein, 155-156 (1954)
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dırecteur plus accommodant“.
Quant des etudes superleures, les SOUICCS n en parlent pas, maılıs il

les Samns doute ans quelque universıite SOUS la direction des Jesultes. En
VUuCcC du grand avenir quı l’attendaıit, Ul dut jJen acquerIir grade theolo-
gıe dro1it Canon qul, €epOque, constituaıt une recommandatıon POUTI
l’Episcopat.

En ©:  el, destine P  etat ecclesiastıque, Joseph-Clement devaıt
nullement s’attendre unNec position de petit vicaıre de cure de Campäa-
ENC. Sa famılle cComptait de tetes mıtrees quı cumulaıjent meme eve-
ch!  es ef bbayes

La dUuX Snefices COMMEINCE tres tOt gräce AdUuX diıspenses
romaılnes quı CesSseront pas Une premiere CONCEIINC 1’ä requls PDOUI la
onsure Joseph-Clement la recolmt 11 ans. Des lors il est apte obtenır
LOUuL benefice. Meme les plus SIOS tarderont guere lu1 revenir:
1683, äge de alls, la faveur de SON COusın S1g1smond-Albert, 11
est eveque de l’ımportant diocese de Freising on unıch faıt partıe);
la meme annee eut ENCOTC, vaın cependant, lu1 of| la coadj]utore-
TIe de Cologne 6r de Liege; 1688, age de ans, l recolt la PTINC1-
paute ei L’archeveche de Cologne” mals 11 conhe le Ouvernement SPIr-
tuel des VICAalres generauX, tandıs JucC ul-meme mene une vIie princlere

chäteau de Bruhl pres de Bonn; la meme annee obtient, COM-

mende, l’abbaye des chanoınes regulıers de Berchtesgaden, el 1694,
1’7a de 23 ans, apres unec election fort dısputee, Liege, eveche ef princ1-
paute®®; DU1S, 1702, il decroche ’eveche de Hıldesheim, mals al evra

nLe Henrı Scherer, quı avaıt edu! Joseph-Clement, n avaıt plus les
faveurs de la COUI..., devenaıt d’ailleurs fort age. Aussı, Juillet 1696, 11} quıtta defini-
t1ivement SOM eleve. Anreıter, predicateur de ecteur, ASSUura quelques mO1s 1’ın-
terregne avant l ’armıvee, 1697, d’un Jeune Jesulte, le Paul Ce dernıer etaıt age
de ans, so1t peıne CINq alls de plus que penitent”;  n 94: ci. SOM-
MERVOGEL, Bıbliotheque de la Compagnie de Jesus, 1L, i  = rnest Ruth d’Ans avaıt
dejä ecr1ıt 1694 Du Vaucel S JeS confesseur du prince Clement est un

etourdı; dıt qu ' ıl s’en reiourne 61 qu ' ıl laıssera SOM Anreıter] dont la mıne
est plus heureuse ; 94, n.1

Lors de CCS promotions, Antoine au s’etonna de VOIT NOIMIMNINCI des eveches
Allemagne 'oıre plusieurs eveches meme tiıtulaiıre des ZCNSs quı n ’ etalent
pas capables de gerer sımple C® :  LA JACQUES, Les annees d’exıil d’Antoine Arnauld,
Louvaın, 1976, 528-529 Cologne meme, un partıe du chapıtre cathedral fut OpPDOSCE
la promotion du Bavaroıs. Celu1-c1 montrera le MOI1NS possıble dans metropole ef
SsON chapıtre. C'£. inir:

En quı CONCECINC ”’elechon l1egeOISE, les Jansenistes (surtout le Vervietois TNES!
Ruth d’Ans, quı 25 ıe Bruxelles AVOC le IN}g  ral iımılıen-Emmanuel

collaborerent. Auparavanı Joseph-Clement fit un capıtulatiıon allacıeuse. le vicaıre
general orneule Faes, quı passaıt LIe le chef de fle des Jansenistes, resteraıt
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celu1 de Freising®.
du cumul de CCes hautes charges, Joseph-Clement

pas seulement MAaTSC, malıs QauUSss1 du dro1lt des
decrets tridentins eit des venerables ecclesiastıques. Sa s1tuation
800)0 privilegiee ONC tTes precaıre; elle depend entierement du PaDe
de la flex1bilite de la conscience de celu1-cC1, de la argeur de SOM indul-

61 de la duree de SCS dıspenses.
D anomalıe de situation s’ajoute manıere de 1ı1vre PCU eccle-

s1astıque. Dans SCS chäteaux, dans celu1 de onn celu1 de Bruhl
ete detruit  8 1689 il mene unec ex1istence princlere, Juxueuse, mondaıne.
I1 a, entre unec Fugger quı faıt parler d’elle el de lu1
L’echo parvıent naturellement chapıtre cathedral 6r la nonclature
de Cologne. La Ccurle romaıne pas dans l’1gnorance NON plus®®.

De la Ssorte, PDOUIT maıntenIir, POUI faıre durer les dıspenses el les
indulgences ont 11 beso1n, Joseph-Clement 11 le saıt len o1t
ployer les bons IMOYCNS ei chercher des appu1s olıdes n 1gnore pas Ju«c
les fils de saınt Ignace SONT forts, 19(0)8| seulement Lıe el Cologne,
maı aussı Vienne, Parıs ei Rome.

> SOM aITIVEE Liege, 11 TOUVveEe ample cho1x de Jesultes.

foncti0on; les Jesultes bavaroıs quitteraijent pas Cologne; 66-67: ACQUES,
Les annees d’exıl d’Antoine Arnauld, 529 21 maı 1694, moment des electhons
l1egeolses, Antoıune le eologıen Jansenıste, CTIt de Tuxelles Du Vaucel
Oome "De L[OUS les pretendants 11 n y quı so1t dıgne s’ agı que de
preferer celuı de quı peut promelire qu’’ıl uıra MO1NSs l’Eglise... l’egard du
prince [Joseph-Clement], DOUVvVant DaS VOIr d’&veque Liege dans les uc“ eglıses
semblables, quı sojJent vraıment Eveques, le pıed quC les choses SONL auJourd’hu1 quc
uL-on faıre. de MIeEUX quC de TOCUTCT MO1NS des princes quı de bons
mınıstres, ei quı laıssent faıre le bıen SOUS euxX  AA Pasquıier QUESNEL ecr17ra le INal‘ 1695

Du Vaucel cabale [a Liege] est TOp puıssante le prince Joseph-Clement] TOp
er gouverne les OIrs les Jesulutes]. est enfant quı n est bon qu ä

scandalıser le monde vIie inutile el DIS EMNCOIC. Des SCNS de bıen, quı Ont contrıbue
le le sıege de 1ege, 1sen! 1en leur culpa Neu A faıt VOIr, ceitte

0OCCAaS1ON, qu’on KTOoMDE fort quand, "esperance que les BCNS Seront es l’Eglise,
les eve, les regles, des dıgnıtes qu’ıls merıtent vv  pas ; LEROY, Corres-

pondance de Pasquıier Quesnel, Parıs, 1 E
Des le Janvier 1694 Joseph-Clement est elu la coadjutorerie de Freıising, malıs

effectivement pren| la SUCCESSION qu’en 1702; Karg, E: AAVIL-XXVUI:
Hiıerarchia catholıca 6i SEFFRIN), Padoue, 1953, D et passım.

el DEMOULIN, passım. exIıiste des etudes vIeE prıvee de Ooseph-
Clement, entre autres celles de SCHÖRS, Zum Privatleben des Kurfürsten Joseph-Cle-
MENS, dans Annalen des hıstorischen ereins für den Nıederrhein, (1912), 115-133:; ef
de BRAUBACH, Die Frauen kurkölnischen Hofe, dans I  9 Kurköln und Ereignisse
AUS zwel Jahrhunderten rheinıscher Geschichte, Münster, 1949, Ou uve galemen
Die Gräfin Fugger und Mad. Ruysbeck.
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CCUX du College gallo-belge quı, 1695, acCueillent leur prince une

plece de theätre Joseph SUr le tröne, produit hedtre  £ A Dar les ecoliers du
college de Ia Compagnie398  L. CEYSSENS  ceux du College gallo-belge qui, en 1695, accueillent leur prince par une  piece de theätre Joseph sur le tröne, produit au theätre par les Ecoliers du  colle&ge de la Compagnie ... au sujet de l’&levation sur le tröne Episcopal  de saint Lambert, Liege, H. Hoyoux, 1695, in-4°, VI-18 pp. Il y a aussi  ceux du College anglais qui, depuis l’origine de l’antijanse&nisme, font  preuve d’un zele remarquable®. Parmi les j&suites qui collaborent avec le  nouvel &v&que, mentionnons, en ordre alphabetique, les principaux’°:  Lambert de Beeckman, liegeois, recteur du College gallo-belge (1698-  1701; 1705-1708; 1710-1714), membre du synode, defenseur ardent du  formulaire antijanseniste surtout en 1703, apres le Cas de conscience.  Jacques Coret, recteur du College gallo-belge (1694-1698), neE ä Valen-  ciennes et devenu liegeois par sa tre&s longue presence dans la cite ardente  oüU il construisit la nouvelle &glise, se fit entendre sur les principales chai-  res de verite et 0U il sera lu aussi, car il publiera des &crits de spiritualite  et de polemique antijanseniste.  Paul Glette, Bavarois d’Augsbourg, fidele ä l’empereur, auteur d’une piece  de theätre qui plus tard deviendra inopportune: Poenitentiae dilatae finis  pessimus (1691), succe&dera en 1696 au P. Scherer comme confesseur mais  sera Ecart€ ä son tour en 1705 ä cause de son "imperialisme" et apostasie-  ra  71.  Ghislain Payen, n€ au Pas-de-Calais, recteur chez les Gallo-Belges ä Liege  (1691-1694), connu pour la part. qu’il aurait prise ä Douai en 1682, dans  l’affaire "du faux Arnauld"”?,  Louis de Sabran, ne€ ä Paris de pere francais et de mere anglaise, recteur  des Colleges anglais ä Liege et ä Saint-Omer, provincial de la Province  anglaise, professeur et directeur du SEminaire de Liege; expulse, en 1703,  du territoire liggeois par les imperiaux, il rejoindra Joseph-Clement ä Na-  ® L. CEYSSENS, Sources relatives aux debuts du janseEnisme et de l’antijansenisme,  Louvain, 1957; voir e. a. sous les noms de Jean Floid et d’Odoard Knott (Nicolas Smitt).  En mars 1641, ce P. Knott, provincial des Anglais ä Liege, recommandait ä ses confreres,  qui Etaient les premiers antijansenistes ä Louvain, d’user d’un truc employ& avec succ&s  lors des Congregationes de auxiliis: tirer de Jansenius, sans le nommer, des propositions  audacieuses, les soumettre ä l’examen des protestants et, apres leur approbation, procla-  mer la concordance de Jansenius avec la doctrine protestante; ib., 37-38.  7° Sur les j&suites cit&s ci-apres on trouvera des renseignements dans 1’ouvrage connu  de C. SOMMERVOGEL, Bibliotheque de la Compagnie de Jesus, Bruxelles, 10 vol., 1890-  1909. Cf. DEMOULIN, passim.  7 Joseph-Cle&ment avouera plus tard que le P. Glette Iui fit la plus grande peine en  renoncant ä la foi pour une jeune veuve et en causant un immense scandale; H. SCHRÖRS,  Zum Privatleben des Kurfürsten Joseph-Clemens, dans Annalen des historischen Vereins  für den Niederrhein, 92 (1912), 128.  72 E, JACQUES, Les annees d’exil d’Antoine Arnauld, passim.SujJe de l”’elevation SUr le trone episcopal
de saınt Lambert, l16ge, HOyOoux, 1695, in-4°, VI-18 I1 aussı
CCUX du College anglaıs qul, depul1s l’origine de ]’antıJansen1sme, font
PDICUVC d’un zele remarquable”. Parm1 les Jesultes qu1 collaborent AVCC le
nouvel eveque, mentionnons, rdre phabetique, les principaux’®:
er de Beeckman, lıegeo1s, TrecCieur du College gallo-belge 8-
1/01; -1  9 1710-1714), membre du synode, defenseur ardent du
formulaıre antıJanseniste 1703, apres le (C’as de CONnscClence.
Jacques Coret, TeCieNT du College gallo-belge (1694-1698), ne alen-
Cclennes ef devenu legeo1ls tres Jongue presence dans la cCıte ardente
Ou 11 construlsıt la nouvelle eglıse, entendre les princıpales chaı-
Ies de verıte ei Ou l SC  z Iu aussı, al publıera des ecrTIts de spiırıtualı
er de le  que antıJansenıste.
Paul Gilette, Bavaroı1s d’Augs  urg, nidel 1 ’empereur, auteur S,  une plece
de theäatre quı plus tard deviıendra Inopportune: Poenitentiae dılatae finıs
DESSIMUS (1691) succedera 1696 cherer COMIMNMEC confesseur maıs
SCI a ecarte SONMN L[OUT 1705 de SOM "imperlalısme” el apostasıe-
n

1S1A1LN Payen, ne Pas-de-Calaıs, reCieur chez les allo-Belges Lie
(1691-1694), DOUTI la qu 1 auraıt prise Douaı 1682, dans
1 ’affaıire ndu faux Arnauld"”?
Louts de Sabran, ne Parıs de pere francals el de mere anglaıse, recteur
des Colle anglaıs Lie efi S5aınt-Omer, provıncıal de la ovınce
anglaıse, professeur eft directeur du Seminaıre de 1ege; expulse, 1703,
du err1toire lıegeo1s les 1mper1auX, l ejoındra Joseph-Clement Na-

69  69 CEYSSENS, SOuUrcCes relatives 'ebuts du jJansenisme el l antijansenisme,
Louvaın, 1957:; VOIr SOUS les Oms de Jean Floid el d’Odoar:t NOo| (Nıcolas Smitt)
En INar‘! 1641, Knott, provıncıal des Anglaıs Liege, recommandaıt conireres,
quı ent les premiers antıJansenistes OuVaın, d’user d’un employe AVOCC SUCCESs
lors des Congregationes de AUXLILL tırer Jansenius, le NOMMECT, des propositions
audacıeuses, les L’examen des Oolestants e apres leur approbatıon, procla-
INeT la concordance de Jansenius AVOC la doctrine Olestanie; ID., 3738

Sur les Jesulnltes C1tes C1-apres ON TOouvera des rense1gnements dans l’ouvrage
de SOMMER VOGEL, Bıbliotheque de Ia Compagnie Jesus, Bruxelles, vol., 1890-
19  S (T DEMOULIN, passım.

71 oseph-Clement AVOUCIA plus que le Gillette luı tit la plus grande peıne
la fo1 unec jeune ef immense scandale; SCHRÖRS,

Zum Privatleben des Kurfürsten Joseph-Clemens, dans nalen des historischen Vereins
für den Niederrhein, (1912) 128

JACQUES, Les annees d’exıl d’Antoine Arnauld, passım.
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INUur COMIMME chapelaın eft rendra bilentöt plusiıeurs fOo1s Parıs DPOUT
deposer aupres de SCS confreres la partıe des paplers de Quesnel, confis-
ques Tuxelles l’ordre de Prec1iplano, quı pourraient presenter quel-
JucC interet dans la poursulte des Jansenistes ancals et ont la lecture
amusaıt Louis XIV f de Maintenon’®.
enrı-Robert Stephens (Stephani), ne Lie de pere anglaıs efi de mere
lhegeo1lse, ]Jouera role Seminaire eit ans les querelles antıJansenistes.

Entoure a1lnsı de nOombreux Jesultes, Joseph-Clement peuL partiıcıper
la Ccro1sade antıjJanseniste qu  ıls prechent precısement mMOoment de SON

arrıvee Lie
Une des premileres choses qu ' ıl apprend arrıvant C’est UJu«cC SsON

diocese est DOouIT:! de Jansenistes. l n auraıt pas duü s’en etonner LouIls
AIV, Charles ei nnocent X II avalent egalement apprıs Juc le Janse-
nısme etaıt pleın progres duX Pays-Bas espagnols, France, 16e,
meme Rome, la ılle du PapcC. D’  Ou partajıent Ces brults? De ruxelles,
de “archeveque Precıplano el des nombreux Jesultes quı ”’entouraient.

Au deb de carrıere chapıitre de Besancon, prelat avaıt
subı de SIAVCS CENSUTCS de condulte vlolente ei antıromaine,
maılıs pendant de ongues annees 11 H:a pas du reculer d’un gräce
appul d’amıs infÄluents aupres du rol d’Espagne. Fiınalement, DOUI obteniır
unec mıitre, 11 Ss’est oblıge de lancer ans ] antıJansenisme. I] obtenu
eveCcC  he de ruges, L’archeveche de alınes, ei 11 1sSe EeNCOTE plus haut,
tOouJours faveur de SOM antıJansenisme S1 eificace. En 1692 l introduit
SOM PTODTIC ormulaire belle selon la these du Coret Ce ormulaire
PIOVOUYUC aussıtöt une 1ve reactlon, meme Rome. En 1694 le PaDC Inno-
Cenft pren unec dec1ısıon importante: ormulaire peuL etre
utilise POUT Convaıncre quelqu ’un de Jansen1isme; n est jJanseniste coupable
Ju«c celu1 ont pPEeuL demontrer Justice qu ıl soutlient des propos1it10ns
condamnees de Jansenius. (Yest unec culsante defaıte DOUI Precıplano el SCS
collaborateurs. Ils s’adressent Ihyrse Gonzalez, general des Jesultes, quı

SOM (0)  S s’adresse La alze, confesseur de Lou1l1s DOUI pre-
cher la croisade‘*

Lie Joseph-Clement ecoute AaVEC plaısır Q appe. prendre la
’Cr0O1X’. I1 envole aussıtöt SOM chancelier Karg Rome aın JucC le PaDcC lu1
iımpose les collaborateurs qu’'1 desıre - heu de CEUX Quec les chanoines

73 ENS, Les papıers de Quesnel SALSLS Bruxelles el fransportes Parıs
703 el 1704, dans Revue hıstoire ecclesiastique, (1949), 508-551

Voir (CEYSSENS el TANS, Autour [ Unigenitus, Louvaın, 1987, 345 ef paS-
SIM: GUITTON, Le reveil du Jansenisme, Pasquıier Quesnel el le Pere de la Chaize,
dans OuUVvelle EVUC theologique, (1957) 388-401



legeols lu1 Onf faıt admettre mMoOoment de SON slection”. Effectivemen
Faes, le vicaire general, eit Blavıer, l’Eveque auxılıaire, dol1vent ceder leurs
places ernar‘ Hinnisdael”® el Louis Franco1s ROoss1ius de Liboy””

La crol1sade PIODASC Nous n en releverons YyucC les euX etapes
principales. En 1695 deJä, les Oratorliens quı depu1s quelques annees a_
valent Lıie un ma1son de retraites, dol1vent sen ler SOUS 1’ın-
culpatiıon de jansenisme”®; 1699 le Tand Semiinaire est enleve cler-
gC seculıer ei confie directhon eft ense1gnement duxX jEsuites”®. En realı-
D n ’est qu augmenter el prolonger le role du Jansen1sme DOUTI DOUVOIF

tirer C0 plus Jongtemps.
Cette possı1ıbılıte d’exploiter le jansenı1sme SOM IO avantage est

d’autant plus qu en 1699 la donne nalssance une
fille, la future d’Arberg, faıt SUT eque Joseph-Clement Ss’atten-
drıt ma1ıs ont le chapıtre cathedral ei le de Cologne scandalısent.
Leur conclusıon est qu’'1 Oo1t Jlen changer de INCCUTS 6r le
S  '9 bıen abdiquer”. N’ayant pas le COUTASS de decıder nı 1L’un
nı ] ’autre, Joseph-Clement prefere continuer SOM traın de VIeE I1 prıe le
Papc de remettre le Jusqu ä SOM quarantiıeme annıversaire OrSqu '1.
POUITA pren SOM COMIMMEC coadjuteur”” e echapper definıtivement
auxX ordres SacTEes. Maıs C’est D/ vaın eSpPOL les Vonte changer
el le besoin d’antıjJansen1sme Crolssant.

Le prince-&veque exıl

Jusque-lä, gräce SOM antıJansen1sme, malgr' SCS tOrts, ]’eveque
reussı maıintenir SCS dıvers s1eges. Maıs cela durera pas Mort
Sans heritiers 1700, Charles I, TrO1 d’Espagne, D laisse SCS .  s1
etendues JucC le sole1l SV couche Jamaıs”, seul des tTO1S preten-
dants, le petit-1ils de Lou1i1s quı pren le NO de Phılıppe
IT| de la SUCCESSION d’Espagne eclate el CESsSeCTAaA pas de S1 tot. Au

75 DEMOULIN,
CYL£. g, pDassım; DEMOULIN, passım.
Sur Ross1ius-L1iboy, c£. Les eveques auxiliaires Le2e, Bruges-Parıs,

1919, 147-153:; ULS-Francols Rossius Liboy, dans Leodium
43-52:; passım.

u 1:  ] suffise de (Index des matıeres) Franco1s
serın, Jesulte lıllois, quı trouvaıt 1ege depu1s 1679, prit la tete du MOUvement

les oratori1ens: ıbıd.,
l 401 Index).
{ 118 el passım.
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NO de SOM petit-1ils, Louls XIV s’empresse d’occuper les Pays-Bas CSPDa-
gnols el les euX princes de Bavıere, quo1qu appartenant ”’Empire el
meme etroıtement apparentes l’empereur, volent forces de. prendre

PDPOUI la France ef le NOUVCAaU rol d’Espagne. Des lors, iıls SONLT mMIs
ban de ‘Empıre. Joseph-Clement pEeuL plus le piled dans SCS
dio0ceses Nlemands nı profiter de leurs IMENSCS Finıs les SC]JOUrS $1 agTea-
bles onn ei palaıs P1SCODP. de Lie Les armees allıees OCCupenL
meme la cCıte ardente. En 1702 Joseph-Clement o1ıt quıitter metropole el

n Yy rentrera qu«cC treize alls plus tar‘  Q D’abor! l herche asıle aupres de
SOIl frere Namur, V1 prov1soırement NOoN OCCUDEE. S Y nstalle AaVECC

petite armee (tro1s Iag mıille milıtaires, douze pleces feu), AVCC
nombreuse COUT (quelques centaınes de Court1isans, bavaro1s), AaVEC
SOM NOUVCAaU confesseur Gillette quı reste ımperualıste, aAaVOCC SsON chapelaın
supplementaire, Louis de abran, chasse de Lie les Autrichiens®
Maıs la vIie lu1 devient dıfficıle ban de 1’Empire el exıle de Liege,
11 VIt lu1, SOM armee el COUT duxX depens de Louis AILV, le grand TO1
quı touJours, habılement, tırer pro: de ]’antıjansen1ısme 61 qu1 finale-
ment, DOUT redorer SOM blason, le faıt plus qu«c jamais  83 de Vo-
YucCI la generosıte de SOM protecCteur, Joseph-Clement Oo1lt Yu«cC Sulvre
SOn exemple.

Maıs le besoin une reaction antıjJanseniste faıt Qaussı sentir
Rome. Dans faıblesse le PaDC Clement n ’echappe pas la pression de
l’empereur ei de SCS armees. Constatant la fragılıte de la France el 1' ım-
pulssance des princes bavaroı1s, il devıient COMME CECUX de Cologne plus
exigeant l’egard de Cel eveque ont la manılere de 1vre est iTra-
diction Nagrante AaVCC le dro1it ei les decrets tridentins. Prie de don-
NCI une nouvelle dıspense, 11 L’accorde ma1ls SCT A unc dernıere ei tTes
lımıtee; il ajoute L’alternatıve: SaCIC abdication!

L’abdication? Maxımilıen-Emmanuel, chef de la famılle bavaroise,
eut DaS perdre CesS eveches qu’'1 consıdere ]’apanage de

Maıson. Lou1s XIV le veuft pas NON plus PaICcC Juc L’eventuel SUCCECS-
SCUTr Cologne el Lıie pourraıit etre plus ımperilalıste’ el MoO1Ns "’vas-
cal’

Le sacre”? LouIls XIV e le frere O  s Nn Yy volent obstacle:;
maı Joseph-Clement lu1-meme, DOUT des ra1sons plutöt 'intimes’, S’Yy
ODDOSC plus UJuC Jamaı1s. Reste unec seule 1SSue: ] ’antıJansen1ısme. Une belle
Casıon presente: le (as de CONSCLeENCE. l’origine Cas fut

l 127
Comme orlentation, VOILLr L’article Quesnel (par le grand specıalıste matiere

Osep! CARREYRE) dans Dıctionnarre de theologıe catholique, A, 400-1499
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qu’un mıince pamphlet, publıe 1-1 ormulaıre el

SOM interpretation, quCc, lors de la Pa1ix de l’Eglise (1669) Lou1s XIV
avalt ul-meme ImpOose Pape (lement IX, maıls qu’1 avalt oubliıe depu1s
lors e qu en 1702 11 combattra point de demander une nouvelle

Papc Clement XT
Biıentot presente un autre Caslıon Ou il peut faıre PICUVC de

SOM zele antijanseniste: le mal 1703, archeveque Preciplano, aV6CC

l’assentiment de ılıppe ef de Loui1s XIV, faıt incarcerer Tuxelles
le ruyan janseniste ancals Quesnel ei confisque SCS papıers qul, Cro1lt-

TM!| de PEICEI les mysteres quı les jansenistes de
9 Sans doute aussı CEUX de Lie Joseph-Clement brüle de zele

Lisons "V’extrait" resume z  une lettre QuC, le Juin 1703 quın-
]Jours apres l’arrestation), le Sabran ecrtIit de Namur confirere de

Tuxelles eit quı1ı SCT a transmiıse fameux Jacques de la Fontaıne
Rome

A confesseur Gillette ] Vvın! Son tesse de L’arrıvee E amur de Ccel
omme Ruth d’Ans, jJanseniste vervieto1s, residant ruxelles el L’avertit de
SOI VOYaSC el de SsCcs desseins”: l le supplhıa ensuite de Z vouloir eCcOu-
ter les sollicıtations |de janseniste ] quı pouvalent qu etre pernicleuses
la elig10n. prince 1’assura qu ıl [le anseniste] luı parleraıt vaın SUT Cel
article; qu 1 [L’eveque] haissaıt la el qu 1 eraı touJours, de SOM cÖte,
qu 1 pourralt DOUTI l ’extirper. I1 ajouta qu ’’ ıl voulaı imiıter dans SCS deux d10Ce-
SCS Cologne el le rOo1l tres chretien el conferer orenavanı QuUCumnNn
nefice qu«c le PDIOMU n abjurät le jJansenısme signant le formulaire
Dar Alexandre VII 1664”86

o1la ONC zele eDOrdan COMINMMIC celu1 ont firent PICUVC Pre-
C1p1ano ef Lou1s

Les Jesultes qui entourent l’eveque hegeo1s, veulent alleger
tache FEn Juillet 1703, iıls prıent le de Cologne de vouloir ul-meme
iımposer le ormulaıre. Consulte suJet, le Dapc donne SOM e_
ment®”. Maıs enttTe-IeEMDS la situation dejä chang' COUD d’eclat de
Precipiano, S1 Jlen commence mal, termıne echec septembre.
Le prisonnıier, Quesnel, le grand coupable, s’est echappe de la pr1son

Sur ceite bulle, (0) 14 bulle "Vineam Dominıi  LA (1705) le Jansenis-
m francais, dans Antonianum, (1989) 388430 inira.

TNES! Ruth d’Ans, protege de Maximilien-Emmanuel, voulaıt interceder Namur
VucC d’obteniır beratıon de Quesnel Bruxelles.

CEYSSENS, Sultes romalines la confiscation des papıers de Quesnel, dans
Bulletin de Nnstıtut hıstorıque belge Rome, (1955) 13-14

DEMOULIN,



JOSEPH-CLEMENT BAVIERE (1671-1723) 403

bruxelloise en v1a Liege”, s’est rendu Hollande d’  Ou 11 defend energl-
quement

(VYest seulement le INal: LA  - QuC, depu1s residence namurol1-
S Joseph-Clement lance SOM mandement antıJanseniste. condamne SCVE-
rement le pamphlet du (/as de CONSCLENCE quı avalt ete reimprime
Liege  89 e allongeant la lıste des lıvres Jansenistes condamnes
Precıplano 1695, 11 interdıit 8370

En ufre faıt notable DOUT la premiere fo1s dans ’Empire, 11
introduit le formulaire: dorenavant SCIa admıs auxX ordres
SaCTESs dUuX enefices offices ecclesiastiques, SCI a
autor1se entendre les confessions, precher la parole de Dıieu, dırıger
les Consclences, quelque confrerie instruire la jeunesse
qu apres QVOIT sıgne le formulaıre; les examınateurs Synodaux interroge-
ront les cCandıdats princıpalement le (as de CONSCLENCE ei SUT les autres

Jansenistes; les Cures des €es ei meme CECUX des CaMpasncS expli-
querTOn(L ef inculqueront le mandement peuple”.

Quinze ]Jours plus tarı peıne, le avrıl 1704, autre mande-
men(t, Trevenant ] ımpression ei la lecture de lıvres Jansenistes, defend
SOUS INCNACC de peines, cCommunicatıon aAaVEC les Jansenistes
refugı1es Liege, tels JucC Quesnel, uth ns, ande Nesse”, COINMEC

1, falt, ıls avalent ete excommuni&es”>.
Cette dernijere IMCSUIC fit, PICUVC d’un zele antıjJanseniste

exceptionnel, mals denoncee Rome, elle deplut, ei l’eveque fut oblıge
de la revoquer, qu 1 rejetant la responsabılıte sonNn ViICaılre
general Hinnisdael*.

Le Juiıllet 1705 parut Rome la Vineam Domuini quc Lou1s
XIV, la sulte du Cas de ConscClence, avalt demandee AaVCC insıstance,

seraıt meme reste quelques MOI1S; Dıiıctionnarre theologie catholique, AL
462

D’apres le Dıctonnartre des livres Jansenistes, Anvers, 1733 218, le (as
CONSCLENCE auraıt ete imprime Lie hez TON! maıs ceite &dıtıon est INCN-
onnee IHEUX, Bıbliographie Liegeoise, Nnı LBıbliotheca Jansen1a-
Nd, cf. 7095; DARIS, Hıstoire du diocese el la princıpaute de lege pendant le

siecle, Liege, 1877, IT, Orne'! precha CcConira le Cas; deux xtraıts uren!|
publıes; cf. SO  RVOGEL, 1L, 1560

DEMOULIN, 130-131 hıvres condamnes Liege, 11 seulement 'OUu-
vent dans I’Index romaın.

91 DARIS, Hıstoire du dioceseJOSEPH-CLEMENT DE BAVIERE (1671-1723)  403  bruxelloise et, via Liege*®, s’est rendu en Hollande d’od il defend Energi-  quement sa cause.  C’est seulement le 20 mars 1704 que, depuis sa re&sidence namuroi-  se, Joseph-Clement lance son mandement antijanseniste. Il condamne seEve-  rement le pamphlet du Cas de conscience qui avait Et€ re&imprime ä  Liege® et, allongeant la liste des 73 livres jansEnistes condamne&s par  Precipiano 1695, il en interdit 83°.  En outre - fait notable - pour la premiere fois dans l’Empire, il  introduit le formulaire: dore£navant personne ne sera admis aux ordres  sacre&s ou promu aux benefices ou offices ecclEsiastiques, personne ne sera  autoris€ ä entendre les confessions, ä precher la parole de Dieu, ä diriger  les consciences, ä gouverner quelque confrerie ou ä instruire la jeunesse  qu’apres avoir signe le formulaire; les examinateurs synodaux interroge-  ront les candidats principalement sur le Cas de conscience et sur les autres  erreurs jansenistes; les cures des villes et m&me ceux des campagnes expli-  queront et inculqueront le mandement au peuple*.  Quinze jours plus tard ä peine, le 15 avril 1704, un autre mande-  ment, revenant sur l’impression et la lecture de livres jansenistes, defend  sous menace de graves peines, toute communication avec les jansenistes  refugies ä Liege, tels que Quesnel, Ruth d’Ans, Vande Nesse”, comme  si, en fait, ils avaient Et& excommuni€&s”?.  Cette derniere mesure fit, certes, preuve d’un zele antijanseniste  exceptionnel, mais de&noncee ä Rome, elle y deplut, et 1’&v&que fut oblige  de la r&voquer, ce qu’il fit en rejetant la responsabilit& sur son vicaire  gEneral Hinnisdael®“.  Le 16 juillet 1705 parut ä Rome la bulle Vineam Domini que Louis  XIV, ä la suite du Cas de conscience, avait demandee avec insistance,  % I1 y serait m&me rest& quelques mois; Dictionnaire de theEologie catholique, XII,  1462.  %9 D’apres le Dictionnaire des livres jansenistes, Anvers, 1755, p. 218, le Cas de  conscience aurait Et& imprim€ a Liege chez Broncart, mais cette Edition n’est pas men-  tionnee par DE THEUX, Bibliographie Liegeoise, ni par WILLAERT, Bibliotheca jansenia-  na; cf£. n° 7095; J. DARIS, Histoire du diocese et de la principaut€ de Liege pendant le  XVlIIe siecle, Liege, 1877, II, 384. Le P. Cornet precha contra le Cas; deux Extraits furent  publies; cf. SOMMERVOGEL, II, 1560.  % DEMOULN, 130-131. De ces 83 livres condamn&s ä Liege, 11 seulement se retrou-  vent dans 1’Index romain.  % Darıs, Histoire du diocese ... le XVIIe siecle, IL, 384.  ® Ce cur& de Sainte-Catherine a Bruxelles fut victime d’une pers&ution particuliere-  ment s&vere de la part de Precipiano; cf. Biographie nationale, XV, 610-613.  %3 DaRIS, Histoire ... le XVIIe siecle, I, 384.  % Ybid., II, 384-385; DEMOULIN, 136.le siecle, IL, 384
Ce cure de Saınte-Catherine Bruxelles fut victime d’une persecution particulıere-

ment severe. de la de Precıpilano; c£. Biographie natıionale, X 610-613
93 DARIS, HıstorireJOSEPH-CLEMENT DE BAVIERE (1671-1723)  403  bruxelloise et, via Liege*®, s’est rendu en Hollande d’od il defend Energi-  quement sa cause.  C’est seulement le 20 mars 1704 que, depuis sa re&sidence namuroi-  se, Joseph-Clement lance son mandement antijanseniste. Il condamne seEve-  rement le pamphlet du Cas de conscience qui avait Et€ re&imprime ä  Liege® et, allongeant la liste des 73 livres jansEnistes condamne&s par  Precipiano 1695, il en interdit 83°.  En outre - fait notable - pour la premiere fois dans l’Empire, il  introduit le formulaire: dore£navant personne ne sera admis aux ordres  sacre&s ou promu aux benefices ou offices ecclEsiastiques, personne ne sera  autoris€ ä entendre les confessions, ä precher la parole de Dieu, ä diriger  les consciences, ä gouverner quelque confrerie ou ä instruire la jeunesse  qu’apres avoir signe le formulaire; les examinateurs synodaux interroge-  ront les candidats principalement sur le Cas de conscience et sur les autres  erreurs jansenistes; les cures des villes et m&me ceux des campagnes expli-  queront et inculqueront le mandement au peuple*.  Quinze jours plus tard ä peine, le 15 avril 1704, un autre mande-  ment, revenant sur l’impression et la lecture de livres jansenistes, defend  sous menace de graves peines, toute communication avec les jansenistes  refugies ä Liege, tels que Quesnel, Ruth d’Ans, Vande Nesse”, comme  si, en fait, ils avaient Et& excommuni€&s”?.  Cette derniere mesure fit, certes, preuve d’un zele antijanseniste  exceptionnel, mais de&noncee ä Rome, elle y deplut, et 1’&v&que fut oblige  de la r&voquer, ce qu’il fit en rejetant la responsabilit& sur son vicaire  gEneral Hinnisdael®“.  Le 16 juillet 1705 parut ä Rome la bulle Vineam Domini que Louis  XIV, ä la suite du Cas de conscience, avait demandee avec insistance,  % I1 y serait m&me rest& quelques mois; Dictionnaire de theEologie catholique, XII,  1462.  %9 D’apres le Dictionnaire des livres jansenistes, Anvers, 1755, p. 218, le Cas de  conscience aurait Et& imprim€ a Liege chez Broncart, mais cette Edition n’est pas men-  tionnee par DE THEUX, Bibliographie Liegeoise, ni par WILLAERT, Bibliotheca jansenia-  na; cf£. n° 7095; J. DARIS, Histoire du diocese et de la principaut€ de Liege pendant le  XVlIIe siecle, Liege, 1877, II, 384. Le P. Cornet precha contra le Cas; deux Extraits furent  publies; cf. SOMMERVOGEL, II, 1560.  % DEMOULN, 130-131. De ces 83 livres condamn&s ä Liege, 11 seulement se retrou-  vent dans 1’Index romain.  % Darıs, Histoire du diocese ... le XVIIe siecle, IL, 384.  ® Ce cur& de Sainte-Catherine a Bruxelles fut victime d’une pers&ution particuliere-  ment s&vere de la part de Precipiano; cf. Biographie nationale, XV, 610-613.  %3 DaRIS, Histoire ... le XVIIe siecle, I, 384.  % Ybid., II, 384-385; DEMOULIN, 136.le XVIIe sıecle, I,

[bıd., IL 84-385; 136.
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maı quı finalement donna satısfactıon TSONNC, nı AdUuxX antıJansen1s-
t{es general, nı Lou1s XIV PI l’archeveque de ambraı, Fenelon,
particulier”

Pourtant, le septembre Joseph-Clement la auss1töt publher
SOM vicaıre general nnı  ael, ordonnant SCS 10C€esa1ns de S Y COMN-

former. OUuSs les Cures e superieurs reguhers exemplaıre
qgu  ıls devaılent Commun1quer leurs suJets. L’eveque ajouta:

Al Nous Clarons de NOUVCAaU Juc orenavanı admıis dQuX
ordres sacres, nı PTOMU AduX OINces ecclesiastiques, autorıse entendre les
confess10ns, precher la parole de Dieu, dirıger les CONSCIENCES remplır
d’autres Cces de SCHIC u’apres aVvOIlr ouscrit le ormulaıre Nous Ordon-
NOMNS outre, NOS examınateurs ynodaux d’interroger LOuL speclalement
CEUX qui presenteron! L’examen SUT L[OUuL quıi CONCEINEC le jJansenisme;
S 118 quı sSsont infectes de ceite heresie el quı efusent de s1ıgner ei
de Jurer ed1 formulaıre, OUuSs en! de les admettre duX Orares SacCTrEs el
de les DOUT CEXEICET charg' fonction ecclesiastique1196

La Prompte publicatıon lıegeo1se de la devaıt partiıculıerement
toucher Clement XI quı almaıt etre applaudı eft deJä S1 DCU d’ap-
probatıon, SUrtOut quant a Vıneam Domuni. Ce faıt 1’aura incıte
prolonger l’ındulgence l’egard de Ceil eveque quı avaıt tant besoınn. Le
zele du Bavaroı1s o1ıt auss] aVOIr plu Lou1ls AIV, quelques mMOoO1s plus
tard, orsque ]’eveque presenta Versailles, il le AS  un bon
theologıen97

Le „  CAas de Conscience” de Joseph-Clement

l’exemple des jansenistes, Joseph-Clement CONNuUuL sSon Cas de
conscience lu1 1 l’ordinand, le confesseur, le predicateur, le directeur
d’ames o1t faıre SOM devoır l obeır PapDC, DOUTquUO1 pas l’eveque? Lu1
uffit-ıl de poursu1lvre les jansenIistes el de PromMOuUVOIr le culte de saınt
ichel, des milıtaires, DOUTF DOUVOI SON sıege plutöt

Le DaDe Nn avalı! 0N PrTrONONCCI l’infaillıbilite quı COMNCECINEC les faıts
NOMN reveles, ef consequent aval! evıte le fond de la question quı res donc Ouverte;
cf.

DARIS, Hıstoirvre404  L. CEYSSENS  mais qui finalement ne donna satisfaction ä personne, ni aux antijansenis-  tes en general, ni a Louis XIV et ä l’archev&que de Cambrai, F£nelon, en  particulier”  Pourtant, le 4 septembre Joseph-Clement la fit aussitöt publier par  son vicaire gEneral Hinnisdael, en ordonnant ä ses dioc&sains de s’y con-  former. Tous les cure&s et superieurs re&guliers en recurent un exemplaire  qu’ils devaient communiquer ä leurs sujets. L’Ev&que ajouta:  "... Nous declarons de nouveau que dor£navant personne ne sera admis aux  ordres sacrEs, ni promu aux offices ecclEsiastiques, ni autoris€ ä entendre les  confessions, A precher la parole de Dieu, ä diriger les consciences ou ä remplir  d’autres offices de ce genre qu’apr@s avoir souscrit le formulaire. Nous ordon-  nons en outre, ä nos examinateurs synodaux d’interroger tout speEcialement  ceux qui se prEsenteront a l’examen sur tout ce qui concerne le jansenisme;  s’ils en trouvent qui sont infectes de cette herEsie et qui refusent de signer et  de jurer ledit formulaire, nous d&fendons de les admettre aux ordres sacres et  de les approuver pour exercer une charge ou une fonction ecclesiastique  n96  .  La prompte publication liegeoise de la bulle devait particulierement  toucher Clement XI qui aimait Etre applaudi et rencontra de&jä si peu d’ap-  probation, surtout quant ä sa bulle Vineam Domini. Ce fait l’aura incite ä  prolonger l’indulgence ä 1’&gard de cet Ev&que qui en avait tant besoin. Le  zele du Bavarois doit aussi avoir plu ä Louis XIV, car quelques mois plus  tard, lorsque 1’&v&que se presenta ä Versailles, il le nommera "un bon  thEologien  Hm.  Le "cas de conscience” de Joseph-Clement  Ä Vl’exemple des jansenistes, Joseph-Cl&ment connut ’son’ cas de  conscience ä lui. Si l’ordinand, le confesseur, le predicateur, le directeur  d’ämes doit faire son devoir et obeir au pape, pourquoi pas 1’&v&que? Lui  suffit-il de poursuivre les jansenistes et de promouvoir le culte de saint  Michel, patron des militaires, pour pouvoir conserver son siege - ou plutöt  ® Le pape n’avait pas 0s€ se prononcer sur !’infaillibilit& en ce qui concerne les faits  non r&veles, et par cons&quent avait Evit& le fond de la question qui restait donc ouverte;  cf. n. 84.  % DaRIıS, Histoire ... le XVII siecle, I, 485.  ” DEMOULN, 164. C’est ä l’occasion de la bulle Vineam Domini qu’Henri DENYS,  ex-professeur du Seminaire, publia en 1705 son Epistola Leodiensis de subscriptione  formularii (WILLAERT, n° 6986 et 7364) qui donna lieu ä une polemique; DARIS, Histoire  ... le XVIIe siecle, IL, 386; apres avoir consult& Rome, Joseph-Clement interdit cet ouvrage  le 10 mai 1708. FEnelon intervint par trois lettres contre un nouvau syst£&me sur le silence  respectueux; Oeuvres, IV, 607-663; cf. Karg., I, 181; BRAGARD, Fenelon, dans Revue  d’ histoire ecclesiastique, 43 (1948), 486-489.le XVIJ stecle, IM 485
DEMOULIN, E:  S  est ”’0occasıon de bulle Vıneam Domuini qu’Henrı

ex-professeur du Seminaıre, DU!  1a 1705 Epistola Leodiensts subscriptione
formuları. (WILLAERT, 6986 7364) quı donna heu un polem1que; DARIS, Hıstorvre404  L. CEYSSENS  mais qui finalement ne donna satisfaction ä personne, ni aux antijansenis-  tes en general, ni a Louis XIV et ä l’archev&que de Cambrai, F£nelon, en  particulier”  Pourtant, le 4 septembre Joseph-Clement la fit aussitöt publier par  son vicaire gEneral Hinnisdael, en ordonnant ä ses dioc&sains de s’y con-  former. Tous les cure&s et superieurs re&guliers en recurent un exemplaire  qu’ils devaient communiquer ä leurs sujets. L’Ev&que ajouta:  "... Nous declarons de nouveau que dor£navant personne ne sera admis aux  ordres sacrEs, ni promu aux offices ecclEsiastiques, ni autoris€ ä entendre les  confessions, A precher la parole de Dieu, ä diriger les consciences ou ä remplir  d’autres offices de ce genre qu’apr@s avoir souscrit le formulaire. Nous ordon-  nons en outre, ä nos examinateurs synodaux d’interroger tout speEcialement  ceux qui se prEsenteront a l’examen sur tout ce qui concerne le jansenisme;  s’ils en trouvent qui sont infectes de cette herEsie et qui refusent de signer et  de jurer ledit formulaire, nous d&fendons de les admettre aux ordres sacres et  de les approuver pour exercer une charge ou une fonction ecclesiastique  n96  .  La prompte publication liegeoise de la bulle devait particulierement  toucher Clement XI qui aimait Etre applaudi et rencontra de&jä si peu d’ap-  probation, surtout quant ä sa bulle Vineam Domini. Ce fait l’aura incite ä  prolonger l’indulgence ä 1’&gard de cet Ev&que qui en avait tant besoin. Le  zele du Bavarois doit aussi avoir plu ä Louis XIV, car quelques mois plus  tard, lorsque 1’&v&que se presenta ä Versailles, il le nommera "un bon  thEologien  Hm.  Le "cas de conscience” de Joseph-Clement  Ä Vl’exemple des jansenistes, Joseph-Cl&ment connut ’son’ cas de  conscience ä lui. Si l’ordinand, le confesseur, le predicateur, le directeur  d’ämes doit faire son devoir et obeir au pape, pourquoi pas 1’&v&que? Lui  suffit-il de poursuivre les jansenistes et de promouvoir le culte de saint  Michel, patron des militaires, pour pouvoir conserver son siege - ou plutöt  ® Le pape n’avait pas 0s€ se prononcer sur !’infaillibilit& en ce qui concerne les faits  non r&veles, et par cons&quent avait Evit& le fond de la question qui restait donc ouverte;  cf. n. 84.  % DaRIıS, Histoire ... le XVII siecle, I, 485.  ” DEMOULN, 164. C’est ä l’occasion de la bulle Vineam Domini qu’Henri DENYS,  ex-professeur du Seminaire, publia en 1705 son Epistola Leodiensis de subscriptione  formularii (WILLAERT, n° 6986 et 7364) qui donna lieu ä une polemique; DARIS, Histoire  ... le XVIIe siecle, IL, 386; apres avoir consult& Rome, Joseph-Clement interdit cet ouvrage  le 10 mai 1708. FEnelon intervint par trois lettres contre un nouvau syst£&me sur le silence  respectueux; Oeuvres, IV, 607-663; cf. Karg., I, 181; BRAGARD, Fenelon, dans Revue  d’ histoire ecclesiastique, 43 (1948), 486-489.le siecle, 1L, 3806; apres VOILr consulte Rome, Joseph-Clement interdıit cel OUVTAaRC
le maı 1708 Fenelon intervınt tro1s etitres NOUVAaU systeme SUT le sılence
reSPECLUCUX; O(euvres, IV, 607-663 cf. Karg., 1, 181: Fenelon, dans Revue
d’ histoire ecclesiastique, 43 (1948) 486-489
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SCS S1eges episcopal”? Meme Samns QVOITF IECU les ordres sacres, Sans

unec vIe igne d’un ecclesiastıque de SONMN rang?
De plus son CcCas Iu1 complıque. des progres des

allıes, fuılte du quitter Namur el Mons el s’est installe
tou]Jours AaVECC SOIl armee 8 COUT ans le diocese de Cambrai),
Vvivant tOouJOouUrS duX depens de Lou1s Malheureusement Ul S Yy est
auss1ıtOt eprT1S d’une petite cCafetiere, C(Clemence-Constance Desgroseillıers,
quı1 deviendre 1' ımportante Madame de Ruysbec (non pas 1O de
amılle, mals NO de {[CITE, COIMNMIC celu1ı de adame de Maıntenon) er
ont l auTa MO1NS 'O1S enfants CuX fils qu’1 legıtımera, et unc ©
eft laquelle, malgre la jalousıe de la Fugger el de de SOM

futur e des interventions du ei du PAaDC, 11 restera hıe Jusqu ä
la fin de SCS jours”.

Son CcCas de consclence’ fut ONnNC STAaVC ei durable, f
meme tTres pen1ble POUI ul-meme Cel eveque avalt PCUIr de Diıeu ef de
la MmMoTrt. Le fameux Fenelon, archeveque de amobDraı, n hesıtera pas
attıser SC5 craıntes. est VrTal Ju«C CeT archeveque eut Cl moment-lä,
EIICOTIC SOM PTODIC Cas de consclence. Une serlie de SCS proposit1ions theolo-
g1ques (comme plus tard celles de uesne avalent ete condamnees:; 11
avalt U  \ exıle de la COUT de LouI1s maıs Ul avalt reussı maılintenır
gräce SOM antıJansen1sme et zele PTESQUC dmirable VUuCcC de
rehabilıiter. S ’l etaıt INESUTC de regler le Cas de cConsclence de Joseph-
Clement, quel meriıte n en ressortiralit-ıl pas DOUI lu1 aupres du Papc el du
ro1?

ependan Fenelon connaıit l1en la faiblesse de SONMN colle el le
'o1ıt deJä marque du "SsCcCeau de reprobation  11100. Devant L’uluüumatum A  sacre

abdication , 11 qu une 1Ssue convenable: la CONnvers1on. Malgre
101la 11101Se, Fenelon S Y CSSaYC l’abbaye C1sterclienne de LO0OZz, pres

Der Aufenthallt des Kurfürsten Joseph-Clemens von Öln ın Lille,
dans Annalen des istorischen ereıins für den Niederrhein, 120 (1935) 120-135

99  99 SCHÖRS, Kurfürst Joseph-Clemens und Madame de uysbeck, dans Annalen des
historischen Vereins für den Niederrhein, (1915) 1-77; 148- 149 el passım.
Ces 'O1S enian: s’appelaıent Jean-Baptiste- Victor, ”aine; onstance-Joseph, ap! le
Janvıer 1707; Antoine-Lievin-Joseph, ne 1709 D’apres g, L, LXX, 1’eveque
reCuL Jamaıs fıls CO! malıs leur fit donner bonne educatıon chez les Jesultes

Bruxelles: ils feront un belle carrıere France (M. Dıctionnartre de la ODOILESSE, Parıs,
1863, IL, 590-5973

NELON, Oeuvres, VIIN, 439
101 DEMOULIN, F3 ecnt "Fenelon avaıt Äte mortifie les reproches que luı a-

vajent faıts Maxımilien-Emmanuel LouIls XIV, aAusec de Joseph-Clement quı
retranche derriere conseiıls. Meme 6’1l fut lave le Bonomo [confesseur de
Maxımiliıen-Emmanuel], l’archeve&que de 'ambraı vıta tres so1gneusement de renconirer
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de iılle, 11 lu1 faıre unec retraıte du a0ut 1706, terme de
laquelle le retraıtant exprıime le eSIr de TOMDIC AVEC SOM passe d1isso-
lu  102 Devant CCS sentiments de contrıtion, eft les instances du PäapDC, de
Lou1s efi de Maxımilien-Emmanuel alıdant, Fenelon perd pas SON

confere auss1ıtOt les ordres mıineurs penitent eft meme, le
aoüt, le sous-dıiaconat. Biıentot ulvront les Ordres majJeurs: le diaco-
nat, la pretrise C le Maıs deJjä unec nouvelle Cr1se declare.
aout, Joseph-Clement prıe SOM frere "de DaS 1vulguer SOM etat”,  “ + il
craınt la reaction de Fenelon103 De quel B  tat’ s’agıt-ıl? adame de
Ruysbeck est NOUVCAU enceıinte ei blentoöt (le Janvier un fille
SCI a baptısee Lille SOUS SOM 19(0) d’origine: Constance-Joseph104

De l’ordinand, le Cas de COonsclence commun1que L’ordinant.
Fenelon n ose plus proceder duxX Ordres Sacres sulvants. Le (jaetano
Bonomo, Jesulte, confesseur de Maxımiliıen-Emmanuel, une 1SSuUe,
quı du MmMoO1Nns ecartera DOUT quelque l’eveque de la mere de SCS
enfants. I1 pren VacanCces romaınes”. fera, bonne compagnıe,

long VOVAaSC ambraı, arlıs, Versailles, Fontainebleau, Venise,
orence (ou 1l rendra visıte S(XUTI quı1 epouse Medicıs) el PasSscCIa
"hiıver Rome. PaDc cho1isira Certaiınement la meılleure solution:
blen 11 lu1 TIra NOUVCAU delaı, bıen lu1 1mposera ul-meme la
mıiıtre dans quelque basılıque romaıne, el, quı saıt, QuSsSs1ı le chapeau Cardı-

105nalıce. Au 1l pPasSscCIa Certaiınement Lorette
Le septembre 1706 11 AaVOCC unc nombreuse suite*® ei

CICOIC le Wıttelsbach apres le OI1S de maı 1705 En OuULre, IOUS DOUVONS VOILLr dans la
"profonde horreur de la chaır  Jal quı habıtaıt Fenelon, motıf de repulsıon face prince
de l’Eglise, quı ONnaı nle mauvals exemple d’un 499101008 desho! 21 crimınel”, "pO1sOonN
contamıneux" SCS peuples  AA SOM cote Joseph-Clement n q  1  t nuliemen!: les
pressions eXercees lu1 la France el SOM frere el le fit SaVOITL. confia eme A

Bussı SOM ntuel desır de IN D aV  ® ei reconcılıer AVOCC 1’'empereur”;
ıbıd., 150.

(C£: D}  5 381 el
DEMOULIN, 161, On s’etonnera de L’audace plu: de la faıblesse ei du

laxısme de Fenelon devant ordınand qu'’ıl saıt indıgne N ’a-t-ıl lu 1 ım. n "Ne
hä!ı pas d’1ımposer les maılns quı qu«cC so1t. Ne faıs complıce des peches

d’autru1”? oaılles, archev&que Parıs, laıt prendre, 1720 ul autre attıtude face
cardınal Guillaume 1S, pratiquement dejä premier miniıstre de Lou1s ugeant
cardınal indıgne d’& archeve&que de ambraı, refusa de lee meme de lu1 donner
les ettres demissoriales, de permelltre le SaCIC dans DITODIC diocese er assıster. (M.

EYSSENS, Autour de Ia hulle Unigenitus: le cardınal (yuillaume Dubois (1656-1 F23),
dans Revue des etudes augustiniennes, (1989) 158

DEMOULIN, 149
I  , 155-156; g, L, et ( aussı NO|
Dıx-huit PETSONNCS auraljent dü 1’accompagner; Ct. NO|
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echoue Versailles Ou le rol le felıcıte POUI SCS cConnalssances theolog1-
ques  107 el L’entretient de SCS PIODICS projets antıJansenistes (y COMPTIS la
estruction de Port-Royal), mals Iu1 defend de continuer SON VOYVYALC; il
retournera Lille el ICCCVTITA les ordres majJeurs; ordonne pretre le de-
cembre 1706, 11 celebre solennellement premiere chez les Jesultes
le 181' jJanviıer 1707 Assıste-t-il QauSss1 aussı bapteme de fille le Jan-
1eTr Ssulvant? (Yest PCU probable

Le 1€1' maı Fenelon NON Sanl probleme de Consclence revient
DOUT le I> Casıon 11 discours enflamm:  é108

quı DOUTI des Oommets de l’eloquence sacree!® er l’ordinand, de
SOM PTODTC MOUvemMent, Jure de condamner les Cinq proposit1ons de Janse-
Nnlus meme PTISES "dans {[OUS les SCIHS de ”’auteur [Jansenius]  ||110 Meme
apres le SaCTIC, ]’antıJansenı1sme pourraıt garder SOM utilıte.

Tout le monde reJoult, peut-etre la 11101se qul, AVCC SCS
enfants, ete absolument oubhee urant Ces ceremontes. Fenelon ecrTIt un
lettre enthousı1aste PapDc POUT lu1 NONCETI la bonne nouvelle el eman-

111der le pallıum Clement XI s’empresse de l’envoyer ef Fenelon vlien-
112dra le lu1 1imposer Lille le ulllet

Ayant ICCU le '9 volnlä Joseph-Clement enftin regle AVCC le
dro1ıt el etat d’exercer les fonctions ep1iscopales. Maıs SsSON Cas de
consclence personnel n est DaSs entierement resolu DOUT I1 [OU-
Jours adame de Ruysbeck, er malgre le ont 11 s’entoure, SCS rela-
t10NSs coupables SONL CONNUCS, du MO1NSs ans le monde ecclesiastique. I1

DEMOULIN, 1 cf. SS
Voir discours dans ELON, (Zuvres, V? 604-616
DEMOULIN, 165

110 [  ‚9 169; Cf. 146 est CIS ceite eEpoque qu®e, dans MOoment de ferveur, le
[1IOUVCAU el eveque dresse lıste des intentions dont souvlendra duxX en-

(des vivants el des mMO du ‚anon de 9 CCS MOMeEeNLS PTreCIEUX prıera,
exemple, COmtLesse Fugger ei 1L extermıinatıon el la CONversion des Jansenistes;
SCHÖRS, Zum Privatleben, 126

111 { 169 Des le maı Fenelon, quo1que bıen averti, avaıt 0seJOSEPH-CLEMENT DE BAVIERE (1671-1723)  407  Echoue ä Versailles 0U le roi le feElicite pour ses connaissances th&ologi-  ques'” et l’entretient de ses propres projets antijansEnistes (y compris la  destruction de Port-Royal), mais lui de&fend de continuer son voyage; il  retournera ä Lille et recevra les ordres majeurs; ordonne pretre le 25 de-  cembre 1706, il celebre solennellement sa premi&re messe chez les jE&suites  le 1° janvier 1707. Assiste-t-il aussi aussi au bapt&me de sa fille le 7 jan-  vier suivant? C’est peu probable.  Le 1“ mai Fenelon - non sans probleme de conscience - revient ä  Lille pour le sacre. Ä cette occasion il prononce un discours enflamme!®  qui passe pour un des sommets de 1’Eloquence sacrge!® et 1’ordinand, de  son propre mouvement, jure de condamner les Cinq propositions de Janse-  nius m&me prises "dans tous les sens de l’auteur [Jansenius]'!!*. M&me  apres le sacre, l’antijans£nisme pourrait garder son utilite.  Tout le monde se r&jouit, ä part peut-Etre la Lilloise qui, avec ses  enfants, a €te€ absolument oublige durant ces c&r&monies. FEnelon Ecrit une  lettre enthousiaste au pape pour lui annoncer la bonne nouvelle et deman-  111  der le pallium  . Clement XI s’empresse de l’envoyer et Fenelon vien-  112  dra le lui imposer ä Lille le 11 juillet  .  Ayant recu le sacre, voila Joseph-Cle&ment enfin en regle avec le  droit canon et en &tat d’exercer les fonctions Episcopales. Mais son cas de  conscience personnel n’est pas enti&rement rEsolu pour autant. Il y a tou-  jours Madame de Ruysbeck, et malgre le secret dont il s’entoure, ses rela-  tions coupables sont connues, du moins dans le monde eccleEsiastique. Il  17 DEMOULIN, 164; cf. p. 382ss et 404.  1® Voir ce discours dans FENELON, @uvres, V, 604-616.  19 DEMOULN, 165.  1 Id., 169; cf. 146. C’est vers cette &poque que, dans un moment de ferveur, le  NOuveau pretre et Ev&que dresse une liste des intentions dont il se souviendra aux memen-  to (des vivants et des morts) du canon de la messe; en ces moments pr&cieux il priera, par  exemple, pour la comtesse Fugger et pour l’extermination et la conversion des jansenistes;  SCHÖRS, Zum Privatleben, 126.  111  Id., 169. Des le 6 mai FeEnelon, quoique bien averti, avait 0S& Ecrire au pape: "...  Ex quo [princeps] ... ordines suscepit, temperavit a profanis quae minime decent oblecta-  mentis; proscripsit Chartarum aleam; inverecundas histrionum fabulas et cantilenas peccare  docentes repudiavit. Pia substituit spectacula, quibus extingui vitia et virtutes accendi  cupit. Aulae sollicitus invigilat, ne quid turpe mores inquinet. Dum suae domui cautus  praeest, se Ecclesiae Dei diligentiam habiturum praenuntiat. Illum, Sanctissime Pater,  quam maxime juvat infantes abluere, domesticos erudire, passim concionari, in singulis  Insularum ecclesiis, prout dies festus invitat, missam celebrare. Hoc unum denique in  votis est, ut accepto quam primum pallio, ad omnia pontificalis muneris exercitia se totum  impendat..."; Oeuvres, VII, 626. Outre le pallium, le pape envoya une relique de la sainte  Croix, enchässge dans un crucifix de cristal; DEMOULIN, 170.  12 DEMOULN, 170.E xXx quO [princeps]JOSEPH-CLEMENT DE BAVIERE (1671-1723)  407  Echoue ä Versailles 0U le roi le feElicite pour ses connaissances th&ologi-  ques'” et l’entretient de ses propres projets antijansEnistes (y compris la  destruction de Port-Royal), mais lui de&fend de continuer son voyage; il  retournera ä Lille et recevra les ordres majeurs; ordonne pretre le 25 de-  cembre 1706, il celebre solennellement sa premi&re messe chez les jE&suites  le 1° janvier 1707. Assiste-t-il aussi aussi au bapt&me de sa fille le 7 jan-  vier suivant? C’est peu probable.  Le 1“ mai Fenelon - non sans probleme de conscience - revient ä  Lille pour le sacre. Ä cette occasion il prononce un discours enflamme!®  qui passe pour un des sommets de 1’Eloquence sacrge!® et 1’ordinand, de  son propre mouvement, jure de condamner les Cinq propositions de Janse-  nius m&me prises "dans tous les sens de l’auteur [Jansenius]'!!*. M&me  apres le sacre, l’antijans£nisme pourrait garder son utilite.  Tout le monde se r&jouit, ä part peut-Etre la Lilloise qui, avec ses  enfants, a €te€ absolument oublige durant ces c&r&monies. FEnelon Ecrit une  lettre enthousiaste au pape pour lui annoncer la bonne nouvelle et deman-  111  der le pallium  . Clement XI s’empresse de l’envoyer et Fenelon vien-  112  dra le lui imposer ä Lille le 11 juillet  .  Ayant recu le sacre, voila Joseph-Cle&ment enfin en regle avec le  droit canon et en &tat d’exercer les fonctions Episcopales. Mais son cas de  conscience personnel n’est pas enti&rement rEsolu pour autant. Il y a tou-  jours Madame de Ruysbeck, et malgre le secret dont il s’entoure, ses rela-  tions coupables sont connues, du moins dans le monde eccleEsiastique. Il  17 DEMOULIN, 164; cf. p. 382ss et 404.  1® Voir ce discours dans FENELON, @uvres, V, 604-616.  19 DEMOULN, 165.  1 Id., 169; cf. 146. C’est vers cette &poque que, dans un moment de ferveur, le  NOuveau pretre et Ev&que dresse une liste des intentions dont il se souviendra aux memen-  to (des vivants et des morts) du canon de la messe; en ces moments pr&cieux il priera, par  exemple, pour la comtesse Fugger et pour l’extermination et la conversion des jansenistes;  SCHÖRS, Zum Privatleben, 126.  111  Id., 169. Des le 6 mai FeEnelon, quoique bien averti, avait 0S& Ecrire au pape: "...  Ex quo [princeps] ... ordines suscepit, temperavit a profanis quae minime decent oblecta-  mentis; proscripsit Chartarum aleam; inverecundas histrionum fabulas et cantilenas peccare  docentes repudiavit. Pia substituit spectacula, quibus extingui vitia et virtutes accendi  cupit. Aulae sollicitus invigilat, ne quid turpe mores inquinet. Dum suae domui cautus  praeest, se Ecclesiae Dei diligentiam habiturum praenuntiat. Illum, Sanctissime Pater,  quam maxime juvat infantes abluere, domesticos erudire, passim concionari, in singulis  Insularum ecclesiis, prout dies festus invitat, missam celebrare. Hoc unum denique in  votis est, ut accepto quam primum pallio, ad omnia pontificalis muneris exercitia se totum  impendat..."; Oeuvres, VII, 626. Outre le pallium, le pape envoya une relique de la sainte  Croix, enchässge dans un crucifix de cristal; DEMOULIN, 170.  12 DEMOULN, 170.ordınes SsuscepIit, temperavıt profanıs QuaC minıme ecent oblecta-
menti1s; proscripsit chartarum aleam: inverecundas histrıonum fabulas el antılenas PECCAIC
docentes repudıavı substitult spectacula, quıbus exungul vitla el virtutes accendı
Cupilt. ulae sollıcıtus invigılat, quıd INOTICS inquinet. Dum SUacC domu!ı Cautus
TAl clesiae De1 dılıgentiam habıturum praenuntiat. Illum, Sanctissime 'ater,
quam maxıme Juvat infantes abluere, domesticos erudıre, passım CONC1o0nNarl, In sıngulıs
nsularum ecclesus, dıes festus invıtat, mıssam elebrare. Hoc 1NUuUM den1ıque ın
vohls esL, aCCEeDLO quam prımum pallıo, ad omnı1a pontficalıs munerI1s exercıtıa LOLumM
impen!  ” “euvres, VIL, 626 utre le pallıum, le DaDeC CNVOYa une relıque de la saınte
CTO1X, enchässee Crucıfıx de cristal; 170

112 DEMOULIN, E3



408 EYSSENS

reconnalt ul-meme SCS ecarts de conduite eit sen repent. Durant la retraıte
qu’'1 faıt du 11 mal 1708, il pren d decıisıon irrevocable an-
donner relatıon TOpP intıme Irıen qu«C cela aAVCC adame de Ruys-
beck, Ila me) scandalum CUÜi  S Ila peccem : atın
qu avec MmMOoO1 elle pDas de candale408  L. CEYSSENS  reconnait lui-m&me ses Ecarts de conduite et s’en repent. Durant la retraite  qu’il fait du 3 au 11 mai 1708, il prend "la decision irr&vocable d’aban-  donner toute relation trop intime [rien que cela] avec Madame de Ruys-  beck, ne illa cum (me) scandalum causet ... ne cum illa peccem”: afın  qu’avec moi elle ne cause pas de scandale ... afın que je ne peche pas avec  elle!!®. Evidemment comme dans le livre de la Genese, c’est elle qui est  A l’origine du mal. Lui, il n’est que faible... et f&cond. Bientöt il sera pere  d’un second fils. Mais il se maintient et prend m&me les allures d’un EvE-  que tridentin: selon les circonstances il apparait en grand apparat, portant  114  une haute mitre, administrant des ordinations  , cElebrant des messes  solennelles, montant en chaire, presidant aux vepres festives, visitant huit  115  paroisses 0U il preche contre le jans€nisme  .  Il est soutenu par d’autres. Le 3 juin 1708, son chancelier Karg,  correspondant assidu du cardinal secretaire d’Etat A Rome, fait remarquer  indirectement au pape combien 1’&v&que de Liege, avec son vicaire general  Hinnisdael, d&fend l’autorit& pontificale dans l’affaire du janseniste Henri  116  Denis, professeur chass€ du Grand Seminaire  .  Ä Valenciennes, oü la cour princiere a dü s’installer en 1708, Ma-  dame de Ruysbeck couvre soigneusement son Ev&que et cache ses relations  avec Ilui. Ostensiblement elle assiste chaque matin ä la messe chez les  urbanistes!!”, ce qui ne l’empe&che pas, en 1709, de donner naissance ä  son second fils, Antoine-Li&vin-Joseph‘'*. De plus, ses enfants elle les  cache ä Bruxelles oü les j&suites s’occuperont de 1l’E&ducation des deux  garcons.  Ä Liege, le vicaire gEneral Hinnisdael soutient aussi la cause de  son Ev&ue si peu digne de sa mitre, en pourchassant la moindre trace de  jansenisme!!”. II 1e d&fend m&me contre les entreprises du nonce de Co-  * JIbidu 177  14 En exercant les fonctions religieuses le caractere ’theätral’ bavarois de Joseph-  Cl&ment percait quelquefois. SAINT-SIMON (Memoires, 1711) raconte de quelle maniere  plutöt dröle l’&veque de Li&ge celebrait la messe ä Versailles devant la Dauphine, la du-  chesse de Bourgogne et y ajoute l’anecdote sur le fameux sermon - poisson d’avril. Voir  supra, p. 389 et note 41. Un autre jour, pendant la procession chez les carmes, il met tout  ä coup sa mitre sur la t&te d’une vieille femme, provoquant par la l’hilarite mais non  l’edification des fideles; cf. H. SCHRÖRS, Zum Privatleben, 129.  15 Tbid., 172-173; "&veEnement rarissime, visite d’un type particulier, mais on ne peut  lui denier un caract&re canonique"; A. DEBLON, Les visites de paroisses dans le diocese  de Liege aux temps modernes, dans Leodium, 65 (1980), 50.  NS Katg, 1 216.  17 DEMOULMN, 279.  18 Id., 149-150.  19 1d.; 153-154:afın JucC Je pech pas AVOCC

elle  113 Evidemment COMMEC ans le lıvre de la Genese, C’est elle quı estT

l’origine du mal Lul, 11 n est qucC el fec: Bientöt l SCI a pere
d’un second fıls Maıs il maıintient er prend meme les ures d’un eve-
Ju«C tridentin: selon les CIrconstances 11 apparalt grand apparat, IT

114
un haute mıtre, admıiınistrant des ordinations ” celebrant des Mecssc®s5

solennelles, montant chaıre, presidant dUuX vepres festives, visıtant huılt
115paro1sses Ou al preche le jansen1sme

est Outenu d’autres. Juin 1708, SOIMN chancelıer Karg,
correspondant assıdu du Car! secretaıre d’Etat Rome, falt
indırectement Papc combıen l’eveque de Liege, aAVOC SOI vicaıire general
Hinnisdael, defend 1L’autorıte pontificale dans L’affaıire du Janseniıste Henrı

116Denıis, professeur chasse du Trand Seminaire
Valenciennes, Ou la COUI princıere duü s’installer 1708, Ma-

dame de Ruysbeck so1gneusement SOM eveque eft cache SCS relatıons
aVeCC lu1 Ostensiblement elle assıste chaque matın la chez les
urbanistes!!”, quı l’empeche päas, 1709, de donner nalssance
SOM second fils, Antoine-Liegvin-Joseph"®. De plus, SCS enfants elle les
cache Tuxelles Ou les Jesultes s OCCuperont de 1’educatıon des euxX
SarcCON>S

D Liege, le vicaire general Hinnisdael soutient QUSS1 la de
SOM eveque S1 PCU 1gne de mıiıtre, pourchassant la mo1lndre race de
jansenisme””. le defend meme les entrepr1ses du de Co-

113 Ibıd., 177
114 En eXercCant les ONCHONS relıgıeuses le cCaractere. ’theätral’ bavaroıs de Ooseph-

C'lement percaıt quelquefoı1s. S AINT-SIMON e€moires, raconte quelle manıere
plutöt dröle l’eveque de Liege celebraıt la INCSSC Versaıilles evan' Dauphıiıne, la du-
chesse de Ourgogne ajoute anecdote le fameux DO1SSON d’avrıl. Voir
13100  n 38RI el NnOte 41 Un autre Jour, pendant process1on chez les CaIMesS, mel tOutL

COUD ıtre tete. une vieille emme, Drovoquani 1a I’hilarıte mal: NOMN

°&dıification des fıdeles; cf. SCHRÖRS, Zum Privatleben, 129
115 Ibıd., 172-173; "Avenement rarıssıme, visıte d’un U partıculıer, maıs DeuUL

lu1 demnier un caractere Canonique ; Les VLSLIES de DAarOLSSES dans le diocese
de legE lempDs modernes, dans Leodium, (1980)

116 S L 216.
117 DEMOULIN, 219
118 ( 149-150
119 1  ’ 153-154



JOSEPH-CLEMENT BAVIERE (1671-1723)

ogne qul, persuade Ju«cC les choses Vvont mal Liege, vient faıre des
visıtes Canon1ques SUT L’ordr. du DPAaDC, Hıinnisdael Iu1 resiste point

120d’encourir des peines ecclesiastıques
uan le novembre 1709, ele servıiteur MEUITT, Joseph-

Clement conhe täche autre collaborateur energ1que, Rossıius de
Liboy, SONMN eveque auxılıaıre, ancıen eleve des Jesultes Pont-a-Mousson.
Celu1-c1 continuera la crol1sade antıJansen1ıste121 LouIis XIV sS’e reJoult.
Au printemps 1713 quand il attend deJjä AVCC ıimpatıence sa nouvelle

les jansenistes, 1’Unigenitus, 11 ecoute volontiers la harangue
de l’Eveque de Liege, SOM 9 quı perore SUT "les Jansenistes CCS Oups
devorantsnl22.

Quant publıer nouvelle ulle, donnee Rome le Septem-
bre 1713 Joseph-Clement s’empresse pas mMoO1ns YJuc LouIis AIV Iu1-
meme  123 Karg ecrtIt le 13 Ooctobre 1713 Paoluce1:

non en! aVCC impatience de SavVvOIr cComment SCTa TECUC 1 publıee Tance
la Dulle le Quesnel Certams crojJent qu«c diıvers eveques du TOyaume
pOurront cCondamner les Reflexions (de Quesnel condamnees Dal la bulle, maıls
independamment des 101 propositions nsureges Sa Samintete; 11 faut
JucC Certaimnes d’entre es sembDblen! avOoIr ete approuvees Dar ssemblee (du
clerg de 17

En ©:  e ‘9 le craıgnalent Karg er SOM maıtre, CCes 101 proposi-
t1ons condamnees provoqualent de dıfficultes dans L’Assemblee
specı1ale des eveques, de sorte Juc la publıcatıon officıelle SCIA 1mposee

France YJuc le 24 INaTis 171412
Dans SOM zele, Joseph-Clement agıt AaVEC unc celerıite extraordıinal-

I| 11 est le L{OUuUf premier eveque de ı’ Europe du ord promulguer la NOU-
ve. Le novembre 1713 deJjäa Liıboy ordonne obeır la constl-
tut1on, la faıt aifıcher dans t{Ouftf le DaYy> 6i le tephens, president du
Seminaire, reco1lmt l’ordre de retenır sem1ınarıste quı n ’ alt SOUSCTIt

ormulaiıre el la dernıere constitution Unigenitus duxX prece-

, I’ 283-290; DEMOULIN,
121 Pıerre Le Jeune, chanoıne de Saınt-  ın Liege, ecrıt OTrs Quesnel "Le

prınce noftre eveque nomme de L1ıboy, suffragant de Liege, admınıstrateur du vicarlat
de Liege interım. 1eu veuille VOIr p1UE de nofre DAaUVIC eglıse de la vötre”;
HALKIN, Louts-Francois RoOossius de 1D0Yy, Leodium, (1987)

DEMOULIN,
YSSENS, Autour la hulle Unigenitus: Lou1s Al dans Bulletin de ’ Institut

historique belge de Rome, 55-56 (1985-1986), 158X-161
Karg, IL, 671
L’Assemblee du Clerge n ’ expedia l’ordre de proceder publıcation, AVCC SCS

instrucCtOons, que le 71 INAaTrS, nAutour de la hulle Unigenitus: SOn acceptation
Dar l’ Assemblee du Clerge, dans Revue d’histoire ecclesiastique, (1985), 7571
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dentes!?.
ellement LouIls ef le PapcC apprennent aussıtOt

empressement, sen rejou1ssent ei entent s’accroitre, p AS  gard de l’eveque,
L’un SOI indulgence, ] ’autre generosite. Des le decembre sulvant le
chancelier Karg rend Parıs POUI uveillır les frults le rol o1lt prote-
SCI les interets de l’eveque Congres echt. Le Tellıer, le pulssant
confesseur, apprend auss], jole, la grande nouvelle!?’. Fenelon, de
SOM cöte, felıcıte SOI discıple quı len devance PTODTITC publicatıon
cambresienne!®. Ainsı qu1 avaılt ete CONCUC Parıs PDOUI ecar-
Dr de SOI sıege eveque tTres respectable, servaıt Jege maintenir

ndigne
Le janvıer 1714 quand les eveques francaıs Ssont tOuJOUrS OCCU-

peSs examıner ef reexamıner la afın de DOUVOIT, gallıcans,
„  Juger avecC le pape ,  LA Joseph-Clement revient PDOUI condamner globale-
men tOUfES les publications irıgees cConftre elle, qu«c Rome meme n ose
pas faıre, tant certaiınes d’entre elles, exemple les exaples, sont 1ITe-

129utables
Enfin, la DalxX echt eft les sulvantes de Ratstadt ei de en

SONL favorables AdUuX electeurs de Bavılere. En 1715 l’eveque exıle peut
rentrer 16ege el reinstaller OnNnn Dorenavant mai1ltre absolu, 11 1L1OIMN-

era le zele d’un eveque tridentin**®: 11 veut meme amelıorer les
de SOM clerge liegeo1s. SCId SUrtOuft antijanseniste. S ’agıt-ıl d’un CMPICS-
sement superflu? Nullement. Les Ont chan Lou1ls el SON

energ1ique confesseur Ont dısparu Le Regent, de Joseph-Clement,
herche nullement appul des antıjansenistes. Noaıilles, Carı  al, archeve-
qucC de Parıs, la C1 de la ulle, reco1lt la diırection du Conseıl roya de
consclence. zele antıJansenıste semble plus de sa1son. A-t-ıl ENCOTEC

but? L/affaıire du cumul ete definıtivement classee. du est

reglee. De maın forte Joseph-Clement dırıge SCS dioceses, officıant
131manıere heätrale

DARIS, Hıstorvre410  L. CEYSSENS  dentes!?®,  Naturellement Louis XIV et le pape apprennent aussitöt ce bel  empressement, s’en rEjouissent et sentent s’accroitre, ä 1’Egard de 1’&ve&que,  l’un son indulgence, l’autre sa gEnerosite. Des le 15 decembre suivant le  chancelier Karg se rend ä Paris pour en cueillir les fruits: le roi doit prote-  ger les int&r&ts de 1’&v&que au Congres d’Utrecht. Le Tellier, le puissant  x  confesseur, apprend aussi, ä sa joie, la grande nouvelle!?, Fenelon, de  son cöte, felicite son disciple qui a bien devance€ sa propre publication  cambresienne!?®, Ainsi cette bulle qui avait €t& concue ä Paris pour Ecar-  ter de son si&ge un Ev&que tr&s respectable, servait ä Liege ä y maintenir  un indigne.  Le 29 janvier 1714, quand les Ev&ques francais sont toujours OCCU-  pes ä examiner et ä r&examiner la bulle afın de pouvoir, en gallicans,  "juger avec le pape", Joseph-Clement y revient pour condamner globale-  ment toutes les publications dirig&es contre elle, ce que Rome m&me n’ose  pas faire, tant certaines d’entre elles, par exemple les Hexaples, sont irTE-  129  .  futables  Enfin, la paix d’Utrecht et les suivantes de Ratstadt et de Baden  sont favorables aux €Electeurs de Baviere. En 1715 l’&ve&que exile peut  rentrer A Liege et se reinstaller a Bonn. Dorenavant maitre absolu, il mon-  trera le zele d’un Ev&que tridentin‘®®; il veut m&me ameliorer les meeurs  de son clerge liegeois. Il sera surtout antijanseniste. S’agit-il d’un empres-  sement superflu? Nullement. Les temps ont change. Louis XIV et son  Energique confesseur ont disparu. Le Regent, neveu de Joseph-Clement, ne  cherche nullement 1’appui des antijansenistes. Noailles, cardinal, archeve-  que de Paris, la cible de la bulle, recoit la direction du Conseil royal de  conscience. Le zele antijansEniste ne semble plus de saison. A-t-il encore  un but? L’affaire du cumul a €te€ definitivement classee. Celle du sacre est  reglee. De main forte Joseph-Clement dirige ses dioc&ses, y officiant ä sa  131  maniere theätrale  .  1% DARIS, Histoire ... le XVIIe siecle, II, 389; DEMOULN, 238.  127 DEMOULIN, 239.  12 F6nelon ne publiera la bulle que le 29 juin 1714; Oeuvres, V, 131-187. Il avoua  d’avoir ressenti, en recevant la bulle, "une des plus grandes consolations que j’aie senties  depuis que je suis au monde"; ibid., VIIL, 192; cf. CEYSSENS-TANS, Autour de l’Unigeni-  tus, 570. Consult& par Clement-Joseph, le 8 mars 1713, F£nelon avait releve les erreurs  d&couvertes dans 1’Epistola (relative au formulaire) d’Henri DENYS; ibid., VIIIL, 170-173.  129 DARIS, Histoire ... le XVIIe siecle, II, 389; REUSCH, Der Index, I, 736.  130 Dans son ouvrage, DEMOULIN y consacre la troisieme partie: Un Eveque tridentin ä  Liege (1715-1723).  131 Voir le Tableau des fonctions Episcopales de Joseph-Clement de Baviere (1715-  1720, dans DEMOULIN, 258-259.le XVIIe siecle, 5B 389; DEMOULIN, 238
DEMOULIN, 2309
Fenelon publhera bulle quC le Juin 1714:; Oeuvres, o 121137 OU:;

d’avoir ressentl, la bulle, A  une des plus grandes consolatıons qucC ] aıe sentues
depu1s que Je Suls monde ; ıbıd., VIN, 192; C£L. CEYSSENS-TANS, utour de !’ Unigeni-
l 570 Consulte Clement-Joseph, le IMar‘ 1733. Fenelon avaıt releve les AICUIS

decouvertes l’Epistola relatıve formulaıre) d’Henrı DENYS; ıbıd., V, 170-173
DARIS, Hıstorvre410  L. CEYSSENS  dentes!?®,  Naturellement Louis XIV et le pape apprennent aussitöt ce bel  empressement, s’en rEjouissent et sentent s’accroitre, ä 1’Egard de 1’&ve&que,  l’un son indulgence, l’autre sa gEnerosite. Des le 15 decembre suivant le  chancelier Karg se rend ä Paris pour en cueillir les fruits: le roi doit prote-  ger les int&r&ts de 1’&v&que au Congres d’Utrecht. Le Tellier, le puissant  x  confesseur, apprend aussi, ä sa joie, la grande nouvelle!?, Fenelon, de  son cöte, felicite son disciple qui a bien devance€ sa propre publication  cambresienne!?®, Ainsi cette bulle qui avait €t& concue ä Paris pour Ecar-  ter de son si&ge un Ev&que tr&s respectable, servait ä Liege ä y maintenir  un indigne.  Le 29 janvier 1714, quand les Ev&ques francais sont toujours OCCU-  pes ä examiner et ä r&examiner la bulle afın de pouvoir, en gallicans,  "juger avec le pape", Joseph-Clement y revient pour condamner globale-  ment toutes les publications dirig&es contre elle, ce que Rome m&me n’ose  pas faire, tant certaines d’entre elles, par exemple les Hexaples, sont irTE-  129  .  futables  Enfin, la paix d’Utrecht et les suivantes de Ratstadt et de Baden  sont favorables aux €Electeurs de Baviere. En 1715 l’&ve&que exile peut  rentrer A Liege et se reinstaller a Bonn. Dorenavant maitre absolu, il mon-  trera le zele d’un Ev&que tridentin‘®®; il veut m&me ameliorer les meeurs  de son clerge liegeois. Il sera surtout antijanseniste. S’agit-il d’un empres-  sement superflu? Nullement. Les temps ont change. Louis XIV et son  Energique confesseur ont disparu. Le Regent, neveu de Joseph-Clement, ne  cherche nullement 1’appui des antijansenistes. Noailles, cardinal, archeve-  que de Paris, la cible de la bulle, recoit la direction du Conseil royal de  conscience. Le zele antijansEniste ne semble plus de saison. A-t-il encore  un but? L’affaire du cumul a €te€ definitivement classee. Celle du sacre est  reglee. De main forte Joseph-Clement dirige ses dioc&ses, y officiant ä sa  131  maniere theätrale  .  1% DARIS, Histoire ... le XVIIe siecle, II, 389; DEMOULN, 238.  127 DEMOULIN, 239.  12 F6nelon ne publiera la bulle que le 29 juin 1714; Oeuvres, V, 131-187. Il avoua  d’avoir ressenti, en recevant la bulle, "une des plus grandes consolations que j’aie senties  depuis que je suis au monde"; ibid., VIIL, 192; cf. CEYSSENS-TANS, Autour de l’Unigeni-  tus, 570. Consult& par Clement-Joseph, le 8 mars 1713, F£nelon avait releve les erreurs  d&couvertes dans 1’Epistola (relative au formulaire) d’Henri DENYS; ibid., VIIIL, 170-173.  129 DARIS, Histoire ... le XVIIe siecle, II, 389; REUSCH, Der Index, I, 736.  130 Dans son ouvrage, DEMOULIN y consacre la troisieme partie: Un Eveque tridentin ä  Liege (1715-1723).  131 Voir le Tableau des fonctions Episcopales de Joseph-Clement de Baviere (1715-  1720, dans DEMOULIN, 258-259.le XV/JIe szecle, IL, 389:; REUSCH, Der Index, I, 736
Dans SOM u  DC, CONSACIC la tro1isıeme partıe IJn eveque tridentin

LeZE (1 7157 7233
131 OIlr le Tableau des fonctions episcopales Joseph-Clement de avıere (1 AA

[ 720 dans DEMOULIN, 258-259
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Maıs la 11101Sse SU1VI le pere de SCS 0N enfants, lege d’a-
bord, onn ensulte. J> Lıe Ou les INCUTICS SONL plus relächees, le cClerge

semble pas s’en apercevoır. Maıs Cologne le Jeröme chinto
eit le chapıtre sen scandalısent eif protestent. Joseph-Clement
semble d’abord sen preoccuper S1 PCU DE  qu’ä l’exemple de Lou1I1s l
proced: la legıtimation de progeniture (du MO1NSs de SCS euxX fils),
meme euxX fO1S, d’abord L/1S Tuxelles devant le Conseil de Bra-
bant quı agıt NO de l’empereur, ensulte 1716 devant le Regent DOUTI
A4SSUTeT le capıtal qu’'1 depose ”’Hotel de V1 faveur de SCS fiıls quı,
croit-ıl, feront cCarrıere France ! Oout plus montre-t-1l quelque
PDCU accommodant nstallant adame de Ruysbeck dans des ma1lsons
plus MO1NSs proches, la dernıere meme Saml$s pasSsSagc souterrain!.
defend energiquement L’honneur de la mere de SCS enfants G le s1en PTO-
PIC presente des temolgnages favorables de SCS confesseurs, de profes-
SCUTS theologıe, de emolns dıvers. Les urbanıstes de Valenciennes
rappellent COmMMentT adame de Ruysbeck assıstaılt devotement, chaque
matın, la dans leur chapelle conventuelle!**

En 6-1  ‚ meme le fameux Le Tellher, le confesseur exıle
de Lou1ls AILV, surgıt 1ege, Aix-la-Chapelle et ONn DOUT defendre
L’innocence de SOM ancıen collaborateur - dans l’antijJansenisme el DOUT

135reanımer ZO  — zele
Finalement, devant les attaques inlassables du l’eveque perd

SOM calme E1 TeCOUTT chantage. S1 conunue ıimportuner la mere ef
le pere de SCS enfants, 11 confessera plus, 11 dıra plus la' 11

132 Ibıd.,e chanoıne 1ege01S Pıerre Jeune ecrTIt le 71 avrıl 1716
Ä|QuesneJOSEPH-CLEMENT DE BAVIERE (1671-1723)  411  Mais... la Lilloise a suivi le pere de ses trois enfants, ä Liege d’a-  bord, a Bonn ensuite. Ä Liege oü les meurs sont plus relächees, le clerge  ne semble pas s’en apercevoir. Mais ä Cologne le nonce J&röme Archinto  et le chapitre cath&dral s’en scandalisent et protestent. Joseph-Cle&ment  semble d’abord s’en preoccuper si peu qu’ä l’exemple de Louis XIV, il  procede ä la lEgitimation de sa progeEniture (du moins de ses deux fils),  meme deux fois, d’abord en 1715 ä Bruxelles devant le Conseil de Bra-  bant qui agit au nom de l’empereur, ensuite en 1716 devant le REgent pour  assurer le capital qu’il a depose ä 1’Hötel de ville en faveur de ses fils qui,  croit-il, feront carri&re en France‘”, Tout au plus se montre-t-il quelque  peu accommodant en installant Madame de Ruysbeck dans des maisons  plus ou moins proches, la derniere m&me sans passage souterrain!®®. II  defend Energiquement l’honneur de la mö&re de ses enfants et le sien pro-  pre. Il presente des t&moignages favorables de ses confesseurs, de profes-  seurs en theologie, de t&moins divers. Les urbanistes de Valenciennes  rappellent comment Madame de Ruysbeck assistait d&votement, chaque  matin, ä la messe dans leur chapelle conventuelle!*,  En 1716-1717, m&me le fameux P. Le Tellier, le confesseur exile  de Louis XIV, surgit ä Liege, a Aix-la-Chapelle et ä Bonn pour defendre  l’innocence de son ancien collaborateur-dans l’antijans&nisme et pour  135  reanimer zon zele  .  Finalement, devant les attaques inlassables du nonce, 1’&v&que perd  son calme et recourt au chantage. Si on continue ä importuner la mö@re et  le pere de ses enfants, il ne se confessera plus, il ne dira plus la messe, il  13 Tbid., 268-269;319. Le chanoine li&geois Pierre Le Jeune &crit le 21 avril 1716 ä  "  Quesnel:  ... Vous aurez appris d’autre que moi la l&gitimation que l’empereur et le  Conseil de Brabant ont fait de ses deux fils issus d’une cafetiere de Lille, qui roule avec  magnificence ä Bruxelles. Tout le monde sait le cas, et il n’y a plus de pudeur, plus de  honte; la vanit&, la charnalit& et la lubricit& devient publique, et personne en credit ne  parle, ne se remue pour ]’arröter..."; J. TANS, Pasquier Quesnel, 504. En realit& ses deux  fils ne feront pas carriere en France, mais aupres de leur oncle Maximilien-Emmanuel et  leur cousin Jean-Th&odore de Bavi@re, &veque de Cologne et de Liege; Dictionnaire de la  noblesse, II, 591.  133 n  ... D&s le mois d’aoüt 1714 l’&lecteur de Cologne avait achet& 4 Bonn pour Mada-  me de Ruysbeck une maison pr@s du palais (dans la Bisschofsgasse). Trop pres meme, et  en 1715, Madame de Ruysbeck dut aller s’installer ä l’autre bout de la ville, sans souter-  rain reliant les deux lieux, assura Joseph-Clement. Celui-ci se defendit aupres du nonce en  lui representant qu’ils n’Etaient jamais seuls et que leur conversation &tait Edifiante";  DEMOULNM, 262-263.  1% DEMOULIN, 279-280.  ' DEMOULN, 281. Le Tellier aurait fait ces d&marches aussi pour des raisons politi-  ques, ä savoir pour contrecarrer le REgent; cf. CEYSSENS-TANS, 396.OuUSs UICcZ apprıs d’autre que mO1 legıtımatıon JucC / empereur ei le

Conseıl de Brabant ONtL faıt de SCS deux fıls 1SSUS d’une de Lille. quı roule AV!  ®
magnıfıcence Bruxelles Out le monde salt le C: el 11 Nn y A plus de pudeur, plus de
honte:; la vanıte, la charnalıte ef ubricıte devıent publıque, ei PEISONNEC credı
parle, l’arreter...”: J ANS, Pasquier Quesnel, En realıte deux
fıls feront arrıere France, maı: aupres de leur oncle Maxımilien-Emmanuel ef
leur COUSIN Jean-Theodore de Bavıere, eveque de Cologne ef de 1ege; Dıctionnaire de Ia
noblesse, IL, 591

133 71JOSEPH-CLEMENT DE BAVIERE (1671-1723)  411  Mais... la Lilloise a suivi le pere de ses trois enfants, ä Liege d’a-  bord, a Bonn ensuite. Ä Liege oü les meurs sont plus relächees, le clerge  ne semble pas s’en apercevoir. Mais ä Cologne le nonce J&röme Archinto  et le chapitre cath&dral s’en scandalisent et protestent. Joseph-Cle&ment  semble d’abord s’en preoccuper si peu qu’ä l’exemple de Louis XIV, il  procede ä la lEgitimation de sa progeEniture (du moins de ses deux fils),  meme deux fois, d’abord en 1715 ä Bruxelles devant le Conseil de Bra-  bant qui agit au nom de l’empereur, ensuite en 1716 devant le REgent pour  assurer le capital qu’il a depose ä 1’Hötel de ville en faveur de ses fils qui,  croit-il, feront carri&re en France‘”, Tout au plus se montre-t-il quelque  peu accommodant en installant Madame de Ruysbeck dans des maisons  plus ou moins proches, la derniere m&me sans passage souterrain!®®. II  defend Energiquement l’honneur de la mö&re de ses enfants et le sien pro-  pre. Il presente des t&moignages favorables de ses confesseurs, de profes-  seurs en theologie, de t&moins divers. Les urbanistes de Valenciennes  rappellent comment Madame de Ruysbeck assistait d&votement, chaque  matin, ä la messe dans leur chapelle conventuelle!*,  En 1716-1717, m&me le fameux P. Le Tellier, le confesseur exile  de Louis XIV, surgit ä Liege, a Aix-la-Chapelle et ä Bonn pour defendre  l’innocence de son ancien collaborateur-dans l’antijans&nisme et pour  135  reanimer zon zele  .  Finalement, devant les attaques inlassables du nonce, 1’&v&que perd  son calme et recourt au chantage. Si on continue ä importuner la mö@re et  le pere de ses enfants, il ne se confessera plus, il ne dira plus la messe, il  13 Tbid., 268-269;319. Le chanoine li&geois Pierre Le Jeune &crit le 21 avril 1716 ä  "  Quesnel:  ... Vous aurez appris d’autre que moi la l&gitimation que l’empereur et le  Conseil de Brabant ont fait de ses deux fils issus d’une cafetiere de Lille, qui roule avec  magnificence ä Bruxelles. Tout le monde sait le cas, et il n’y a plus de pudeur, plus de  honte; la vanit&, la charnalit& et la lubricit& devient publique, et personne en credit ne  parle, ne se remue pour ]’arröter..."; J. TANS, Pasquier Quesnel, 504. En realit& ses deux  fils ne feront pas carriere en France, mais aupres de leur oncle Maximilien-Emmanuel et  leur cousin Jean-Th&odore de Bavi@re, &veque de Cologne et de Liege; Dictionnaire de la  noblesse, II, 591.  133 n  ... D&s le mois d’aoüt 1714 l’&lecteur de Cologne avait achet& 4 Bonn pour Mada-  me de Ruysbeck une maison pr@s du palais (dans la Bisschofsgasse). Trop pres meme, et  en 1715, Madame de Ruysbeck dut aller s’installer ä l’autre bout de la ville, sans souter-  rain reliant les deux lieux, assura Joseph-Clement. Celui-ci se defendit aupres du nonce en  lui representant qu’ils n’Etaient jamais seuls et que leur conversation &tait Edifiante";  DEMOULNM, 262-263.  1% DEMOULIN, 279-280.  ' DEMOULN, 281. Le Tellier aurait fait ces d&marches aussi pour des raisons politi-  ques, ä savoir pour contrecarrer le REgent; cf. CEYSSENS-TANS, 396.le MOS d’aout 1/14 ecteur de Cologne avaıt achete Bonn
Ruysbeck un maıson pres du palaıs (dans la Bısschofsgasse). Trop pres meme, er

1715 Madame de Ruysbeck dut ler installer L’autre DOout de la ville, SOULeET-
raın rellan: les deux heux, SSUTa Joseph-Clement. Celu1-cı defendit aupres du
uı representant qu ’’ ıls —54  ent Jamaıs seuls que leur CONnversatıon etaıt edifıante":
DEMOULIN, 262-263

DEMOULIN, 279-280
135 DEMOULIN, 281 Telher auraıt faıt CCs demarches QuSssı des ralsons polıtı-

quCcS, SavOIlr ontrecarrer le Regent; c£. SSENS-TANS, 1406
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n exercera plus AUCUuNC de SCS fonctions Episcopales*”®. effectıvement,
CCcs annees, le zele de l’eveque EXEICETI SOM mıinıstere faiblit!®”. Il

138
IMENACE meme de rejoındre les eveques ’opposants’ de France

Le octobre IYIY. apres euxX ans de vaıns efforts POUIT TammeneTI

Joseph-Clement de mei1lleurs sentiments, le Archıinto soumet le
Cas NOUVCAaU PaDC, melant le chancelıer Karg, A  ce maıiıtre demon1a-
JuC de l’eveque scandaleux  u139‚ PTOVOYUC Rome, de la du DaDC
ei du ardınal secretaılre d’Etat, une "reaction horrible  nl40 Scarlattı, 1’a-
gent romaın de Clement-Joseph, o1lt refuser l’audience!*.

Le C novembre, de maın NETVCUSC, (lement XI ecrTI1ıt personnel-
lement bref l’eveque, le prlant de fın scandale, mals dans
SOI indecision 11 n expedie SOM document qu«e le 15 decembre sulvant,

142quand les ’preuves’ d’Archinto SONfT aITIVEES Maıs le ul-meme
tarde remettre le bref Jusqu’en avrıl 1718. mMOoment Ou Joseph-Cle-
ment, presence de adame de Ruysbeck, celebre Liege, AVOGC INa-

gnificence habıtuelle, les ceremonles de la Semaiıine Saılınte FEn lısant le
z4t1 143document, l’eveque est "estomaqu v} ma1ls DaS instant

obeir. Karg O1t reCOurIr [OUS les MOYCNS POUI defendre la mere des
enfants EPISCOPaUX

Fn ©  ( A quan! cela Iu1 convıent päas, eveque antıJanseniste
peut dıspenser d’obeiır, meme rdre personnel du PAaDC, detr1-
ment de SCS adversaıres, 11 faılt pardonner desobe1issance, scandale, pre-

de la mere de SCS enfants145

(Yest precısement l’ete 1718 L’offensive d’Archinto, apres trO1s
ans, bat SOM plein Ju«cC le DaDC intervient eit lance un nouvelle
singulıere Pastoralıs officıl (du 28 a0ut Depıite la polıtıque a-

DEMOULIN, DA
I 261-262
I  9 214

1 39 I 26277
Jı DTT

141 I 214
142 I Z Les temo1gnages decharge s’accumulent, 779-280Ö
143 { 278

145 es, quo1Que "DOnN theologıen”, Joseph-Clement, Eveque er prince, tellement
OCCUDE, pouvaılt 1gnorer que le INal: exandre VII, DaDc antıjanseniıste, avaıt
condamne cCeite 41° proposiıtion (de Jean Sanchez) on est oblıgandus concubinarıus
ej]icıendam concubinam, S] hac 1Imı1ıs utilıs essel ad Oblectamentum concubinarı1,L. CEYSSENS  412  n’exercera plus aucune de ses fonctions Episcopales'”®. Et effectivement,  en ces annges, le zele de 1’&v&que ä exercer son ministere faiblit‘”. Il  138  menace m&me de rejoindre les &v&ques ’opposants’ de France  .  Le 22 octobre 1717, apres deux ans de vains efforts pour ramener  Joseph-Clement ä de meilleurs sentiments, le nonce Archinto soumet le  Cas nouveau au pape, en y melant le chancelier Karg, "ce maitre d&monia-  que de 1’&v&que scandaleux'"®. I1 provoque ä Rome, de la part du pape  et du cardinal secr&taire d’Etat, une "rE&action horrible"!*. Scarlatti, 1’a-  gent romain de Clement-Joseph, se voit refuser 1’audience'*.  Le 27 novembre, de sa main nerveuse, Clement XI &crit personnel-  lement un bref A 1’&v&que, le priant de mettre fin au scandale, mais dans  son indecision il n’expedie son document que le 15 d&cembre suivant,  142  quand les ’preuves’ d’Archinto sont arrivees  . Mais le nonce lui-meme  tarde A remettre le bref jusqu’en avril 1718, au moment oü Joseph-Cle-  ment, en presence de Madame de Ruysbeck, celebre ä Liege, avec sa ma-  gnificence habituelle, les c&r&monies de la Semaine Sainte. En lisant le  41143  document, 1’&v&que est "estomaquı  c  , mais ne pense pas un instant ä  obeir. Karg doit recourir ä tous les moyens pour defendre la mere des  144  enfants Episcopaux  .  En effet, quand cela ne lui convient pas, un Ev&que antijanseniste  peut se dispenser d’obeEir, meme ä un ordre personnel du pape; au detri-  ment de ses adversaires, il se fait pardonner de&sobeissance, scandale, pre-  sence de la mere de ses enfants  145  .  C’est pr&cisement en 1’Et€ 1718 - l’offensive d’Archinto, apres trois  ans, bat son plein - que le pape intervient et lance une nouvelle bulle assez  singuliere Pastoralis officii (du 28 aoüt 1718). DEpitE par la politique ac-  136 DEMOULIN, 273-274.  Wid:, 261262  1a27  ”0 276:277.  d 277  HMa 2%:  12 Id., 277. Les t&moignages ä de&charge s’accumulent, 279-280.  *”2  a  145 Certes, quoique "bon th&ologien", Joseph-Clement, &v&que et prince, tellement  occup€, pouvait ignorer que le 18 mars 1666 Alexandre VII, pape antijans£niste, avait  condamne cette 41° proposition (de Jean Sanchez): "Non est obligandus concubinarius ad  ejiciendam concubinam, si hac nimis utilis esset ad oblectamentum concubinarii, ... defi-  ciente illa nimis aegre ageret vitam, et aliae epulae taedio magno concubinarium affice-  rent, et alia famula nimis difficile inveniretur” (DENZINGER-SCHÖNMETZER, 454). Mais les  moralistes de Cologne et de Rome n’avaient pas oublie€ cette condamnation.defi-
clıente illa Nımıs aCBTIC ageret vitam, ei alıae epulae taedıo MAaZnOo concubinarıum affıce-
rent, ei alıa famula nımıs dıfficıle inveniretur” (DENZINGER-SCHÖNMETZER, 454) les
moralıstes Cologne ei de ome n avaıent oublıe ceite condamnatıon.
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commodante du Regent el appel des eveques9 C(C'lement
rejette pas, n excommunIle pas explıcıtement les jJansenistes cela 11 n ’ose
pas le faıre mals Ul separe ul-meme >  euX ei demande duxX eveques de
Sulvre SOn exemple*“*®. C’’est UunNnc«c antıeme destinee extermıiner de-
finıtıvement le Jansen1ısme ma1ls qul, realıte, augmenter ef PTO-
longer L’actıon 900 des antıjansenistes.

En e  el, les malıns OonL profter, France ef aiılleurs Malı-
147NCS, TIThomas sace est, fO1S, le tOut premier L’utiliser.

Jege eft Cologne Joseph-Clement quıl, 1713 lors de la Unigeni-
f avalt donne S1 exemple d’empressement, hesıte. (VYest etonnant:
deployer zele ostens1ble auraıt SEeTrVIT faıre oublıer definıtevement
l’affaire Ruysbeck. D’aulleurs, SON hesitatiıon est d’autant plus Surprenante
JuC L’irresistible Telher venaıt de passer”“®. Pourquoi Joseph-Cle-
ment a-t-1l finalement manque SOM Coup? D’apres Demoulın, 11 un

149faı1sceau’ de ra1sons
tOutf d’abord l’empereur qu1 craınt de VOITr SCS eveques s’en-

dans jJansen1sme S1 fatal POUT 1’Europe; mals hesitation 1M -
periale n offre-t-elle DaS L’occasıon y A  taler zele doublement meritant
Rome, S1 du MO1NSs OSC, selon les aVIS pontificCaux, donner l’empereur
ef PaDC quı1 leur est du? Thomas sace, l’arch de alınes,
saıt profiter, meme tres rapıdement. {l ensulte adame de Ruys-
beck quı domine l’eveque. Elle eut regner COTITNIINEC adame de Maıntenon
el haıt le d’Archinto, SOM persecuteur elle Il ENCOTE Karg qu1l
depuls Jeunesse connaılt Rome el sen defie touJours davantage. euft
rester ele SOoON maıitre eft continuer le finalement le

150Regent quıl, poursulvant 3CCOMMOdement entre SCS eveques CONSU-
tutionnalres el antıconstitutionnaires, est froisse la el l’a meme
renvoyee L’auteur. En la publıant oncle de Lie auraıt offense le
de Parıs eft meme anger l’avenır de SCS enfants e le cCapıtal
depose POUI CUX ”Hötel de vılle de Parıs

Malgre LOufL 11 est VTal YquC, des janvier 1719, Joseph-Clement faıt

YSSENS, Utour de Ia hulle "Unigentitus”: la hulle "Pastoralis Offici”, dans
Antonianum, 61 (1986)-

147 -Autour la hulle "Unigenitus”: Le cardınal d’Alsace, dans Revue
belge de philologie el d’histoire, (1988) 192-828

DEMOULIN, 281 11 novembre 78 8 Le Telher avaıt IC perm1ssıon d’aller
prendre les ‚AUX Aıx-la-Chapelle; e  arrıva qu  apres Sa1son el DuL 1ege
Jusqu ä Sa1son sul1vante. Maıs VOYaRCS x  en Allemagne, SOUS pretexte des R  ont

but UJuC d’anımer les electeurs ecclesiastıques”; ci. CEYSSENS-TANS, 396, 207
149 DEMOULIN, 2973

EYSSENS, Autour la hulle "Unigenitus”: le Regent (1674-1 V3 dans Bulle-
tin ’ Institut historique elge de Rome, (1987) 111-163
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preparer SOM vicaıre general de Cologne, ean-Arnold de Reux,
mandement de publıcatıon, mals celu1-c1ı etant pret, 11 refuse d’aller plus
loın, retranchant derriere des ra1sons qu1 la Noncılature de Cologne er

la Curıe romaıne sont considerees COMMMMNIC de €es EXCUSCS chinto
augmente la press1ion, mals San resultat Finalement, le 17 jJuin

1511719, unec lettre. personnelle du Papc ex1ige la publicatiıon immediate
Enfin, le Juıllet 1719, Joseph-Clement sıgne mandement DOUI

{OUS SCS dioceses. Les euX Jesultes, Francoı1s eıdert, SsON confesseur, el
152

Y quı L’ont COIM1-Barthelemy des Bosses, Liegeo1s, professeur Cologne
pOoSe, ont faıt appe. la cro1sade les jansenistes "abhorres”
JucC l’eveque veut extirper DOUI le salut du peuple de Dieu. Les Ouanges

153”adresse du Papc Clement XI Nn Yy manquent pas
uelques Jours plus tard, le 17 Juillet, Joseph-Clement revient

publicatıon POUT rappeler qJucC Lie oıt deveniır nı repere de
jansenistes nı asıle DOUI des etrangers qul, Samlls etre marles, vivent dans
le peche. La cıte episcopale O1t nullement deveniır un nouvelle Baby-
lone  154 Enfin le aout, les cures efi les superleurs regulıers reco1vent
l’ordre de lıre de resumer pendant le pröne du dimanche sulvant les
documents pontihcal i episcopal.

Sans tarder, l’eveque recoılt du PaDC petit mMot d’eloge (en ate
du a0üt), ma1s blentot Ul O1lt CoONnstater quelle Casıon l manquee

lenteur. L’arc de alınes quı ete le premier publıer la ulle,
ex1iger de soOnNn clerge seculıer et regulıer serment particuliıer CONCEOI-

nant les bulles Unigenitus el Pastoralis ef publıer le resultat triomphal
ans SCS cta ecclesiae Mechliniensis (1719), olt des le novembre

155de cCeite annee coıiffe du chapeau cardınalıce
Le sılence prolonge de Joseph-Clement devaıt d’autant plus etonner

quce, le octobre 1718 euxX MO1S apres la ulle, Sanl parler d’elle, l
avalıt donne d’1importantes instruct1ons disciplinaires, quant 1’ac-

151 DEMOULIN,a
152 SOMMERVOG Ee
153 DARIS, Hıstorvre le sıecle, IL, 389; EINHARDT, Der Jansenismus In

deutschen Landen, unıC| 1929, 34;: DEMOULIN, 292 Les auteurs du mandemen rappel-
ent l’apologıe antıgallıcane quc le Cardın: enri de 1SSYy avaıt propagee [OUS les eve-
queSs de l’unıvers, sauf de Tarecs exceptions, Ont ICC ulle; consequent l’appel des
Jansenistes futur concıle est LOuL {O1S heretuuque ei schısmatique; cConse&quence les
10C€esa1ıns evıteront tOute relatıon AVCC les appelants eit denonceront CUuxX quı auraıent.
OIr 99(0)8| etude: Autour de la hulle "Unigenitus : le cardınal de B1SSY (1657-1737), dans
Antonıanum, (1988) J74-1

DEMOULIN, 292
155 Voıir INON etude d’Alsace



JOSEPH-CLEMENT BA (1671-1723) 415

ces sacerdoce®; l’exemple de alınes, 11} auralt facılement eX1-
SCI serment Ces euX €s antıJanseniıstes. S’1l le
päas, c’etalt SCS nques ef perıl

Maıs l’eveque saıt racheter. lors qu’en automne 1719 le
Archinto, SOM adversaıre, dejä cCommence, l’exemple de alınes,
exiger serment d’adhesion A4auxX bulles!””, u1-meme ordonne 1720
[OUS les pretres de SOM diocese d’adher: publıquement, COUIS de leurs

158reun10ns decanales, la bulle Unigenttus
Malheureusement, Joseph-Clement n en recueille pas le SUCCES

malıno1s. I9l NnNCcCONTtrTE des resistances meme energ1ques de la de SON

clerge seculıer ei regulier  159 Les Cctia ecclesiae Leodiensis, nullement
VictorleuX, paraitront qu en 1740 SOUS ean-Loui1s d’Elderen!®.

En attendant, L’action antıjJanseniste du Bavaroı1s DaS ente-
rement Saml>s resultat. l’exemple de Lou1s 11 peut Jusqu ä  d MO  }

161(en Oonn unc VIeE la fO1s devote el mondaıne meme
duX cotes de la merTre de SCS enfants. Celle-cı SCTa plus inquletee nı
Cologne nı Rome  162 D l’exemple de Mme de Maıntenon, elle tıent
le haut DAaV41653 v} influence le Oouvernement, meme ecclesiast1que; DOUTI
subvenir SCS PTODICS beso1ns, elle que les Anefices!®*. Comme
une reine, ENCOIC l’exemple de la "reine secrTete" de Tance, Rome lu1
donne DOUTI CINqg ans le DI1  le de s’introduire dans la clöture des relı-

165g]euses
Cette faveur speclale valaıt bien, SCS YCUX, autre Ju«c Jusque-

la elle avalt vaın desiree: unc declaratıon pontihcale SUuT 1’honnetete de
CcCe qu1ı assıstalt le sıege Ep1SCOpP efi assuraıt, COINMMNC Mme de Maıiınte-

DEMOULIN, 287
I  9 295
SIMENON, Jansenisme 1e2E, dans Revue ecclesiastique de Le2e, (1924)

159 avaıt Hoffreumont:; cf. L, appel Servals Hoffreumont
Conseil aulıique, dans Augustiniana, 13 (1963) 342-370

WILLAERT, Bibliotheca, 10437
161 DEMOULIN, HJ1
162 faut NOlteTr que "Madame de. Ruysbeck eut alors 1’habill d’annoncer qu elle

retirait Bruxelles. Cchınto fıt ome ei La Tremoille |ambassadeur de Tance
profita arracher Clement une declaratıon avorable ONNeEuUr de cCeite

dame ; DEMOULIN, 280
163 DEMOULIN, 319

enr LONCHAY, La principaute de Le2E la France les Pays-Bas XVIJ“ el

XVIII“ stecles, Bruxelles, 1889 138
DEMOULIN, 320; SCHÖRS, Kurfürst Joseph C'lemens und Madame de Ruysbeck,

G SE En e  el le DAaDC uı conceda ceite faveur remarquabile "OD NOotam el probatam
tuam sıngularem virtutem, pıetatem el charıtatem...”:
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NON, 1’honnetete du siegeant.
Gräce SUTTOUL zele antıJansenıste du pere de SCS enfants, elle

pEeuL, Samnls etre desormaıs inquietee, rester pres de Iu1 Jusqu ä  IA la fın de SCS

jours*®®,

Sınt-Iruiden Lucıien (C'EYSSENS

Joseph-Clement OuUrut le novembre 1LE2A heures du SOIr apres SSCZ

longue 1e; cf. DEMOULIN, Le el la MoOort Joseph-Clement Bayvıere
d apres les lettres du de Cologne (1 3)1 dans Bulletin de ’ Institut historique belge
de Rome, 46-47 (1976-1977), D’apres le NOUVCAU de Cologne, de
Cavaherı (1722-1730), 1’eveque OUuUTrul pendant qu ’ ıl s’entretenaıt pleusement VOC 5  mM
confesseur el SON predicateur, Jesultes. La d’un S1 bon prince SCITa Ooute sSens1-
ble AduX sentiments paternels de Sa Beatıtude”; 303 Joseph-Clement fut enterre dans
cathedrale de Cologne Ou depuls des annees, ı] n avaıt plus le pıed. mere de

enfants lu1 Survecut de quelques mOoOI1S.


